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LES FETES DE CHICOUTI]

BR1LLAHTES DÏMOflSTRMIONS

Inaupration Ae rextension 
ténéliction d’un carillon de 

clochas

et

(Do cotre correspondant régullorl

Chicoutimi, 3.—Il m’a été complète­
ment impossible do vous envoyer hier, 
h temps pour votre dernière édition, un 
aperçu des fetes auxquelles nous venons 
d’assister.

La journée a été des mieux remplies,
*•

comme vous pouvez vous l’imaginer, par 
le double événement : la bénédiction du 
nouveau carillon de la cathédrale et 
l’inauguration officielle de l’extension du 
chemin de fer du Lac Saint-Jcan, qui 
relie la petite région du Saguenay au 
réseau du chemin do fer de la province.

Chicoutimi était eu liesse, toute joyeu­
se, toute rayonnante sous sa pimpante 
toilette do verdure et des milliers de pa­
villons dont elle s’était littéralement 
couverte pour l'occasion.

L’arrivée du convoi officiel a été saluéo 
par plusieurs salves de canon, tirés de la 
place do l'évêché.

Enfin était réaliséo l’idéo de rjton. P. 
J. O. Chauveau, lorsqu’il domanda en 
1854 des lettres patentes pour un che­
min à lisso qu’il appelait le Québec et 
Saguonay.

La messe a été célébrée par le It. P. 
Antoine.

Le rév. M. Bélanger, curé do Saint- 
Roch, a donné lo sermon do circons­
tance ; il a été éloquent comme toujours.

Ensuite a eu lieu la bénédiction so­
lennelle du nouveau carillon présidée 
par Sa Grandeur Mgr Bégin. ‘

Ce carillon, qui so compose de trois 
cloches, la premièro donnant le ré dièzo, 
la deuxième lo fa naturel ot la troisième 
lo fa dièze, a été itnpor é do la maison 
Havard, par M. J. A. Langlais, le seul 
agent de ccttc maison au Canada.

1a premièro porte l’inscription »ui- 
vante : Lco XIII, summo poiUifict 
Jflztnro Alcxandro cardinal Taschereau 
archiepiseopo Quebeccnsi, Michaels Tho­
mas Jjtibreequc episcupc Chicoutimiensi, 
Egà Jjeo Alexander dominicus Ludovicus 
Nazarius Michad Thomas fui consec rata 
A, D. 1898, psallam Dco quandin sitm. 
Elle pèse 3174 livres.

La deuxième : Francisco Xavcrio Dé­
loge parochoccdcsîalt cathedridi ego Fran­
cisais Xaverius Joannes Baptistei Am-’ 
broisins fui amsccrata A. D. 1898, Vicos 
roco, mortuos planjo, fttlgura ftango. 
Son poids est do 220(1 livres.

La troisième : Umi cum sororibus Nar­
cissus Brwio Fdix in eedesia cathcdrali 
Chicoutimiensi fui consccra ta A.D, 1893> 
xox damant is parai viam Domino, Elle 
pèse 1G47J livres.

Un concours qui promot 
d’être palpitant

A nui la palme laitière ?
Ce que nous disions hier au sujet do la 

nouvelle exposition do fromages au mois 
d’octobre h Chicago est justifié par l’arti­
cle suivant traduit do la Sentinel Revitio 
de Woodstock, Ont. :

" Après épnisement de l'ordre du jour, 
M. VuUnllo,président de la société d'indus­
trie Vaiticre d'Oxford, demande des rensei­
gnements sur les envois de fromage dn dis­
trict d’Oxford à l’Exposition de Chicago. Il 
fait rcinaroner que tous les Canadiens doi­
vent être fiers du succès obtenu dans la pre- 
m;ère série do concours à Chicago. Ils ont 
raflé presqnc tous les prix. On verra qn’Oa- 
tario n’a fait qu’un peu mieux que Québec,et 
on remarquera qne Québec a remporté 20 
médailles pour lo fromage do la saison 
189.3, tandis qa’Onturio u’en a eu qu’u­
ne seule. Ceci n’a pu so produire quo par­
ce qn’Ontario n’avait pas envoyé do froma­
ge. Ils sont fiers du succès de Québec, qui 
fait partie du Canada, mais les gens d’On­
tario doivent étro assez sensibles 4 leur pro­
pres intérêts pour désirer do maintenir leur

Îprovince à la première placo comme dans 
e passé. So contenter do la seconde place 

serait ntiiro aux intérêts d’Ontario, dont lo 
fromage se vend dans les marchés du mon­
de entier sur sa réputation, et sa réputa­
tion est actuellement la meilleure. Com­
me Ingersoll est le point d'où. la fromage 
de l’Ouest d’Ontario devrait être envoyé à 
l’Exposition Universelle, il demande aux 
personnes présentes co qui s’est fait pour 
la fabrication do cette année.

Jà. A. F. McLaren, do Windsor, un

Îju’une médaille, contre Québec 20 pour la 
abrication de cotte année, était qu’il n’y 

mvait en qu'un lot de fromage d’Ontario 
d’exposé, line savait rien des arrange­
ments faits dans le district pour l’envol du

année 
« >nr le fromage canadien.

Cass well ae déclare heureux de voir
•enlever U question, car elle est de grande 

urlts producteurs de laitimportance • pour 
d’Oxford et d’Onttford et d’Ontario en général. Il fait 
•Utioion à l'Exposition Industrielle de l’au-

omne dernier (à Toronto) où le fromage de 
Québec a remporté l’avantage et 4 la pro­
chaine exposition de la puissance (A Toronto 
également) où le froinago d’Ontario et de 
Québec concourront ensemble, et pour et 
concours, Us producteurs du lait de ctCle 
Province (Ontario) doivent st préparer,

“ M. Pnttullo s’étonne que le district 
d'Ingcrsoll ne eoit pas mieux renseigné.... 
Il ne demande qu’une chose, c’est q^On­
tario soit traité comme Québec et New- 
York. L& nouvelle déjà publiée que Qué­
bec avait remporté 20 médailles contre On­
tario une, s'eat répandue sans explication 
et est do nature à faire tort ù Ontario. 
Tout en reconnaissant Facantwje d'une 
bonne réputation pour U fromage de Québec 
en (out que fromage canadien, lus gens d’On­
tario ont le devoir de Nnrreillér leurs pro­
pres intérêts et de voir* à garder la 1ère 
place. Il ne faut pas que par apathie, 
erreur ou négligence do leur part, ils soient 
battus à l’exposition universelle.”

La Société d’industrio laitière de lu 
province do Québec, qui signalo cette 
discussion aux agriculteurs et aux fabri­
cants, espère que cela suffira pour mettre 
les intéressés à môme do défendre la ré­
putation do leur fromage et à Chicago et 
à Toronto. Fromagers et cultivateurs 
doivent rivalisur de zèle pour maintenir 
la position conquise et les patrons de fro­
mageries sont invites à ne pas oublier que 
le fromage m peut faire un fromage de 
concours epCacec du lait parfaitement soi­
gné, coulé ci aéré.

Actualités
Encore une belle journée, un peu plus 

chaude qu’hier.

A Lowell et à Lewiston, on 
grandes réceptions à l'honorable 
cicr. ,

prépare de 
M. Mer-

La récolte de blé va être abondante on 
Hongrie ; elle dépassera les prévisions d’un 
million de quintaux.

Los démocrates du Congrès «ont 
qués en '‘caucus” à Washington 
samedi.

conro- 
pour

Les amis de sir Hector Lange vin parlent 
de lui donuer un banquet, on ignore encore 
où et quand, et surtout à quel propos.

On mande de la Trinidad quo le révérend 
M. Laplante, ci-dovaot do Lévis, a été dé­
voré par des requins en sc baignant à Santa 
Cruz lo fl juillet.

A Toronto, l’arcbevêqno catholiqec Mgr 
Walsh a signé en faveur du scrvico des 
tramways le dimanche, taudis qne les loges 
orancistes eabalcnt contre ccttc réforme 
populaire.

gaz nn-On a atteint hier une source de 
tiucl an Pennsylvanie,

La pression est telle quo le grondement 
da gaz dans le puits est entendu 4 huit 
millet h la rondo.

On ee plaint à Montréal de la rareté 
d’hommes pour les travaux de voirie muni­
cipale.

Deux on trois oents journaliers y trouve­
raient de l’emploi, *

Au cours d’une entrevue avec un rédac­
teur du Boston JJeratd, M. Mercier u dit 
qu’il visiterait les Etals de l'ouest à l’au­
tomne, afin de compléter ses études sur la 
république américaine.

Programme do M. Laurier'pour la se­
maine :

Le fi août, au Sault-anx-Bécollcts, pour 
le comté de Laval.
"Le 7 août, à Sto Scholastique, pour les 

comtés des Deux Montagnes, d’Argcnteuil 
et de Terrebonne.

On mande do New-York que les fabri­
cants de fromage de cet état se préparent 
activement ù fabriquer un produit supé­
rieur pour le concours d’octobre à l’Expo­
sition de Chicago.

Los Américains vont faire de lenr mieux 
pour ne pas laisser le premier prix aller au 
Canuda cette fois.

Avis k nos producteurs.

La compagnie du Pacifiatte vient de pu­
blier une espèce do Guide des Touristes 
sous le titro Bummer Tours. L'ouvrage est 
orné de gravures et contient des renseigne­
ments très intéressants surs les diverses ré­
gions traversées par son immense réseau. 
Nos remerciements à qui de droit pour l’en­
voi d’nn exemplaire.

cou*Un nouveau schismo menace la foi 
aervatrice.

Cette fois, la scène sc passo dans les. 
Cantons de l’Est. La Sherbrooke Gazette, 
organe de M. Ives, a pris ù partie M. Jones, 
rédacteur du Richmond Guardian, un autre 
orguno tory.

M. Joncs riposte vigoureusement, et dit 
parfois de rudes vérités un gouvernement 
dont fait partie M. Ives.

Pendant que M. Lauriar s’empare de la 
Province de Québec, los libéraux des Pro­
vinces Maritimes ne se croisent pas les 
bras. L’Association qu’ils ont formée à la 
Convention d’Ottawa a organisé toute une 
grande campagne de propagande. On an­
nonce une assemblée monstre à Moncton 
pour la fin du mois. Les honorables MM. 
lkivies, Fielding et autros y porteront la 
parole. On prépare aussi (Vautres grandes 
«semblées ù St J can et à Fredericton.

Le Poil Mail Gazette ayant annoncé mie 
la sentence arbitrale sur rafiaire de la Mer 
Behring était déià connue et donnait gain 
de cause h l’Angleterre sur prcsqne tons les 
points, un reporter de la Presse Associée a 
interrogé à ce sujet M. Tuppcr, l’uni des 
commissaires canadiens.

Celui-ci a répondu que tonte l'histoire de 
la Paît Malt Gazette était imaginaire, que 
les arbitres siégeaient nu secret et quo per­
sonne ne pouvait les approcher.

On ignoro encore à quand la sentence, 
mais on ne l’attend pas avant uno antre 
quinzaine an . moins, oc qui va prolcnger 
singulièrement le séjour de sir John Thomp­
son 4 Paris.

La Montreal Gazette s'apprête 4 accueillir 
sir Charles Tuppcr très froidement» :

"La visite de sir Charles, dit* elle, no sera 
accompaguée d'aucun tremblement de terre 
politique. Le gouvernement continuera son 
commerce ail même numéro, sous la même 
raison sociale qu'aujourd'hui, et le peuple 
son propriétaire, ne sera pas appelé à re­
nouveler lo bail d’ici à plusieurs long, 
mois. ”

Sir Charles une fois de retour, le 
changera peut-être ?

ton

—" Impossible d’entendre, do lire mémo 
la parole franche de M. Laurier, sans se 
ranger de son coté. ”

Cost co que nous disait hier un jeuno 
conservateur de ccttc ville, qui a pris uno 
part ardente aux luttes de cce dernières an­
nées.

Notre interlocuteur ajouta qu’il ne ces- 
naît pas do rester conservateur, mais qu’il 
voterait cl travaillerait tout de même pour 
M. fancier aux prochaines élidions.

Ce langage est co que dUent tout haut 
iéjà uno fonlo de conservateurs, et ce que 
les autres se contentent do dire tout bas.

Du Messager de Lewiston, Maine:
“ Le Courrier du Canada et le National 

de Lowell prétendent que M. Mercier 
vient ici pour faire de l’argent et qu’il a 
fait un fiasco à Fall Hiver. Ces journaux 
montent effrontément et nous nous conten­
terons de leur dire, pour le moment, quo 
M. Mor ci or ne reçoit )»as nn sou des Cana­
diens des Etats-Unis. Partout où il a été, 
M. Mcrcior a été l’objet défaites démons­
trations et la réception que nous allons lui 
faire ici mettra 4 uéant les accusations mal­
veillantes de ces deux familles. ”

M. lAurier parcourt le pays, n’nyaut 
d’autre arme que porsuasion.

Il est siguificatit de voir au même mo­
ment un journal tory comme lo Star expo­
ser, par l’entremise du spirituel crayon de 
son artiste Bengough, le genre de* persua­
sion dont le gouvernement entend se servir 
auprès des électeurs.

La d ornière caricature du Star est im­
payable. L'électeur canadien est représenté 
la plume 4 la main, forcé de mettre sa fi-

Snature sur un document, sous la menaen 
es pistolets de deux affreux bandits (sir 

John Thompson et M. Foster), tout héris­
sés de couteaux et de revolver» portant 
pour étiquettes : officicr-rcviaeur, escamo­
tage de mandats, vente de charges publi­
ques, gerrymander, acte du cens électoral, 
etc.

—Endossez-moi la Protection tout de 
snitc, lui disent-ils, où vous êtes un hommo 
mort î

A BOSTON
Boston, 2 août.—Une grande réception a 

été donnée hier en l’honneur de l’honorable 
M. Mcrcior au Casino. 1,200 personnes 
étaient présente».

AI. J. J. Johnson, président de la société 
Baint- Jean -Baptiste de Boston, a donné 
lecture d'une adresso dans laquelle M. 
Mercier était appelé " un second Wash­
ington, bien déterminé 4 délivrer le Canada 
de son premier esclavage et 4 en faire une 
belle et indépendante nation, ou, mieux 
encore, prêt à faire disparaître la ligne ima-

S inaire, tracée pur la main des hommes, qui 
ivise nnc acnle nation en deux pays.” 
Dans sa réponse, M. Mercier a dit entre 

autres choses :
44 En examinant Ta grave question de 

notre avenir, trois solution» s’imposent U 
notro attention : le maintien dn statu quo, 
fanion politique avec lea Etats-Unis et 
l’indépendance. .

" Malgré nos efforts, nos sacrifices, nos 
enfants, ne tronvaut nas chez nous uu 
champ d’action pour leur activité, nous 
quittent et s'en vont aux Etats-Unis.

41 Si nous porsiatons 4 maintenir le lien 
colonial, nous rétrograderons toujours ; si 
nous nous en débarrassons, noua ; irons do 
Parant. Lo peuple canadien a trop de 
cccor pour vouloir rétrograder et tpop d’-ia- 
telligenue pour ne pas prendre les moyen* 
d’atteindre la glorieuse destinée qui l'at­
tend. -

44 Mais la pins forte des raisons qni im­
posent la fin du statu qui», réside dans les

Le Messager de Lewiston reproche aux 
Canadiens-Français de se laisser manger 
tout vivants, et tenniuo par cette préuiu- 
lion :

"Allons, messieurs lea députés de la pro­
vince de Québec, un petit coup de cœur, et 
tâchez d'arracher, quand l'occasion a’en 
présentera, quelques lambeaux des faveurs 
fédérales poor vos compatriotes, Binon vos 
comtés enverront des députés anglais 4 
votre place et, comme nous, vous serez 
obligés d'émigrer de ce côté-ci do la liguo 
45e, faute de patriotisme, "tout commo 
nous autres ! ”

imperfections, l'insuffisance dn pacte fédé­
ral lui-même. Les mêmes conflits qui so 
sont produits avant la Confédération so 
présentent de nouveau .«éducation, rcîigioi, 
mariage, droit# civils, représentation dans 
le Sénat et h la Chambre des Commun os.

Pour plusieurs, l’entrée immédiate du 
Canada (fans l'union américaine est ln seule 
solution possible du problème (le notro 
avenir. J’ai beaucoup de respect pour cctto 
opinion, ma:a je ne fa partage pas.

"dans doute, l'anitn politique avec les 
Etats-Unis peut devenir le dernier mot do 
notre destinée, et commo tel co projet a 
nlaco duns uno étudo commo colle que jo 
fais dans lo moment. ”

M. Mercier a terminé ep disant :
11 Debout ici, comme un hommo libre sur 

lo libre solde l'Amérique, je défends la 
cause sacrée de tncs compatriotes, à quelque 
race qu’ils appartiennent ou religion qu ils 
professent, et pour tous—hommes, femmes 
et enfauts—io demande l’émancipation co­
loniale, la liberté.

" Je demande pour enx tous une place 
sous le soleil des nations.

" A mes compatriotes qui sont sons la 
dépendance coloniale, j’oflre l’jndépendan- 
ec, la fortune et la’prospérité ; mon pays 
n’est qu’une colonie ignorée du inondo en­
tier, io loi fournis le moyeu de devenir uno 
gramU
les peuples libres.
;ramïe nation respectée et reconnue parmi

A la session (le ri892, le sénateur Poirier 
a fait voter la production de la correspon­
dance échangée au sujet de la non représen­
tation des catboliqncs sur le banc judiciaire 
du Nouveau-Brunswick.

Ccttc correspondance n’a pas encore été 
produite. Ssrait-ce, dit le Moncton Trans­
cript, parce mi’ll s’y trouve uno lettre du 
détimt dépoté Léger h M. Foster, dans la­
quelle la vérité est dito trop crûment ?

Lo Transcript cite cctt«* lettre qui révèlo 
le fait incroyable que le gouvernement con­
servateur a totalement écarté les catholi­
ques du Nouveau-Brunswick des principa­
les charges publiques, soit sur le banc 
judiciaire, soit dans les bureaux de l’admi­
nistration.

Après cola, nos adversaires viendront 
soutenir que la minorité a fair play sous le 
régime tory.

Quelle différence avec le programme libé­
ral, celni dos Blakc, des Lanrier, qui récla­
me mesure comblo do justice pour les mi­
norités ! *

L'honorable H. Mercier ara 
Etats-Urne

• . b

A WORCESTER

Worcester, 1er août.—Le passage de 
l’honorable M. Mercier en cette ville a été 
signalé par la plus grande déntonst ration 
dont nous ayons enoorc été témoins ici.

12,000 personnes lai ont souhaité la bien­
venue 4 son arrivée.

Le théâtre abrité de toilo du parc Lin­
coln, où a eu lieu l’assemblée a été insuffi­
sant pour contenir la foule, 3,000 person­
ne» n’ont pu trouver place.

M. Mercier a d’abord parlé 4 l’intérieur, 
puis au dehors snr le Kiosquo de la musi­
que, tandis que M. Desmarais parlait dans 
le théfttro.

L’cx-prcmier ministre a soulevé un en­
thousiasme indescriptible.

M. Mercier a été reconduit, en triomphe 
4 son hôtel.

Sur la piazza, il a serré la main 4 1500 
personnes.

Dans la soirée un banquet a été offert en 
sou honneur.

Hommes, femmes et enfants, c'est 4 
vous de choisir : vous pouvez aeineurer 
esclaves dans l’étut colonial ou devenir indé­
pendants et libres parmi les-autres peuples, 
qui de leurs voix touto*pui«santes voua in­
vitant au banquet des notions.

"J’ai fait tout co que jo puis pour vous 
indiquer le sentier dans lequel vous devriez 
entrer pour devenir un'peuple heureux, et, 
répétant les vigoureuses paroles do Cicéron, 
jo in mine -en voua disant : " Patriu est
ubiaunque Une ttf, ”

Le choléra en Angleterre
ft

JEÛNE ABOLI A NAPLES

Lxmdrc», 2 août. — La barque Blind*th 
Macntal, de Cherbourg, est arrivée 4Grave­
send avec un cas de choléra 4 fard. L’un 
des matelots, attaqué de la terrible mala­
die, n'été transporté 4 l'hôpital.

Home, 2 août.—Lo Pane a dispensé du 
jeûne du vendredi les habitants de Naples 
tant que le choléra sévira. Sa Sainteté 
craint que la faiblesse physique causée j>ar 
le jeûne ne prédispose les personnes à la 
maladie.

Quelques notabilités

{««.Jûftferi*'

Ee général Joaqnim Zavala
Dans l’Amérique du Sud, la politique so 

fait 4 coupa de fusiL Voici l’un des per­
sonnage» de l’un de ccs drames, fa géné­
ral Zavala a été président de Nicaragua ; 
il a aujourd’hui le commandement de» 
troupes révolufcionnaires et a tontes les 
chances de monter 4 la présidence. C’est 
un hommc.dc fil ans, très riche. Il a été 
ministre du Nicaragua à Washington, et 
c’eut lui qui a négocié Avec M. Frelinghuy- 
»**ti le traité -par lequel. le gouvernement 
américain s’est engagé 4 construire le canal 
de Nicaragua.

lAÎUNOi

Dr Riehard G. Gatling:
Tout le mondo a entendu parler du canon 

qui porto ce nom. L'invcutaur de cctto 
mitrailleuse est natif do la Carolino du 
Nord et n atteint l’ige do 72 ans. Il est en­
core vert et plein de santé. 11 réside aujour­
d’hui h Hartford, Conn. Il a étudié la mé­
decine, mais n’a jamais exeroé cette pro­
fession et s'eat consacré 4 la mécanique. Il 
a servi dans l'armée • du Nord pendant U 
guerre. *

Mathew C. Butler
fa nouveau président du comité du Sénat 

américain sur Je commerce entre états, est 
né en 1836. 11 est natif de U Caroline du 
Sud où il réside. Admis au.; Barreau en 
1857, il a été élu à la Législature de son 
Etat en 1870, a servi dans farinée du snd 
pendant U guerre, a conquis le grade do 
major-général, a perdu .une jambe 4 la 
fa taille de Brandy of Station. En politiqu#, 
il est républicain/ Bon mandat de sénateur 
expirera en mars 1895.

(Suite à la deuxième payé)

_ ■______  de cam
_ _ i.—La#nperbe petit# villa voisine 

'ancienne rAnidenoe dé sir John A. Macdo­
nald, 4 Ht-Patrice, 4 un mille Ule la Hiviéro- 
du-Loup. . *

S'adresser à
’J08. POP*. 

Bursa* Ae l'Exécutif, 
fl loin— Ottawa.

Attendez quelques jours pour faire vos achats
afin de profiter de la grande 
dises à bon marché du stock

vente de marchan­
de

V
WILSON CARRAIT & CIE DE MONTREAL

qui aura lieu le 7 août dans le magasin de Mme 
T. HUDON, Coin des Rues Saint-Joseph et de la 
Couronne, Saint-Roch, parle

SYNDICAT DE QUEBEC
BEEF, IRON AND WINE

Par bout rile dc 10 oz............................. 00c«

WAMPOLE COD LIVER OIL
Par bouteille de 10 oz...................     .70c.

BRISTOL'S SAItSPARILLA
Pur bouteille de 10 oz................................C5c.

ELIXIR DE GUARANA
Par bouteille dc lfl oz...........................  $1.30

ELEXIR DE PEPTONATE DE
FER

r»r boutciMo................................................. 80c.

ESSENSE DE PEPSINE “ FAIR­
CHILD ”

Tar Douteille........................... ......................00O.
•

SIROP AUX HYPOPHOS- 
PHITE DE “FELLOWS"

Par bouteille................ ........................... $1.00

Prix spéciaux nux marchands

J. E. Livernois
25 juillet 1893—

J. B. MORISSETTE
AGENT GENERAL

82 rue Saint-Pierre, Québec
TELEPHONK 275

GUARDIAN ASWRHCK Co. et lenfin. Eng’aad
ACTIF...............*22,500.003

LASCABBIRK 1*<. Co. or Haurhcdcr. England
CAPITAL...................$15,000,000

IRIOR ASSURING SOCIKTY 4 Ion don, EngUal
ACTIF..$12,000,000 ETABLIE en 171t

Département do la vio 
DXIKUfi DE L'M)tKTABLK DK SEW-YORK

I0JTR* ALÏutË CMSS CO.,
Mon gênai», Bol vin & Co............Montréal

m \m\M BURGLARY GtAIMYTEE Ce., 
c

27 juin

VPAILLES
PAILLES i

' OOD-

NOTRE STOJK
— 1)E —

Chapeaux feutre léger^paille
bST MAINTENANT AU COMPLET

-^o:o:ox-^
Chapeaux <h; paille blanc, noir 

et bleu marin
Chapeaux do paille inatelols et 

Jack Tar pour enfants
Chapeaux dc paille tous genres 

pour garvonnets
Chapeaux Canotiers Anglais 

pour hommes

0. R, Renfrew & Co.
„ 35 ET 37 RUE BUADE
30 mal —Vu»

J.-B. FLOOD
Marchand de Quincaiilorio

212, Hue ^aiiit-Jeaii
Ale plaisir d’annoncer a ses

pratiques et nu public qu’il vient do 
recevoir un

ASSORTIMENT COMPLET
------— I)K ---------

QUINCAILLERIE et do FKlIBLANTERIfiL 
HUILE rt PEINTURES préparée!, 

VERNIS pour voituro-*. 
PEINTURE LIQUIDE oxidéo

pour toits.
Tonte» cas pointures sont inanufncturéos 

avec Ion i loillourH produits. Au«sl 1*141 K- 
TUIlUti A FRESQUE et KALSOMINJE pré­
parée.

Assortiment complot do POELES DR CUI­
SINE. do 1*0ELKS AU CHARRON et A 
I/ilUILE, et autre» articled trap nombreux 4 
énumérer.

Venez voir notre assortiment avant riorion- 
ncr vos commandos ailleurs. 15 )uil lin

AU NOUVEAU LOCAL
----------Yu 0.0.*^----------

LES EDITEURS

BliKNAKl», Fils & Ci©
Out trniMpoi'té le siège de leurs affaires 
dans Ion flimeieuiKMi fatisse» ci-devant occu­
pées par M. Tho* Andrews, quincaillier, an

No 5 rue St-Jean, H.-V,
1 orte i oitine de M. Cyr, Duquet, horloger»

Où il» sont maintenant installés.
Il« viennent do recevoir directement de» 

manufactures lw plu» uu rt?flom un grand 
assortiment do

PIANOS,
HARMONIUMS ot

Instruments de ransiqne
do toutecipàoo

Machines a coudre sann rivalesKto‘* otc# 
M DOMESTIC do Now-York 

Nouvollo tnuftlquo vooalo
ot lnxtrumontalo

^Accorda ot ix^psratious do pianos, etc* 
Prix modérés et conditions faciles.

No 5 RUE ST-JEAN,
___  HAUTS-VILLE» QUKREC.

CHICAGO
-OOO-

otvm*!7a ".n

Capital...................$200,090
i— 3m

Z
Au profit de l’église de Sainte- 

Pétronille, I. O.
Avec la permission do S. E. lo Cardinal 

Tasonoroau, ot nous lo patronago 
du Bout de l’Islodes Dames

Ce bazar, pottrnldrr 4 diminuer la dette do 
l'église, s’ouvrira nu palinoirdo M. T. iézotto

Jeudi, Is 27 Juillet prochain
Nous evp irons quo kn citoyen» de Oi 
t de» environs, qui ont ou pliiKtaitr+cir 
Mi ce» déjà, toinoiguô un grand InlAi

n
Pierre à Moulange
LK SOUSSIGNE ayant fait un voyage en 

_France, nxpro^émunt pour faire l'achat 
do PIERRE A MOULANGE. informe loi 

proprietaire» do moulins qu’il vient do rece­
voir 2,003 morceaux do Plorro h Moulnngoj, 
cliobdo par lui-mémo et do qualité supérieure. 
Il a ni win i-ugagé des homme * trènoompétanta 
pour faire le» moulange», ot il garantit miLih- 
faction. 11 rendra égalomout cotte plorro nu 
morceau a coux qui déairorulimt l’achoter 
ainsi.

B. A. LACROIX,
Ruo St-Antoloo, Trois-Rivières.

17 lull—aim

BUREAU D'INFORMATIONS
Sous lo patronage do la Cio 

do moulins il ooudro

WHITE ”
#4*2 & #44, Wubash Avenue

CHICAGO

LC

Vous trouvorozoo buroau très 
oonvonablo pour laisser vos pa- 
quots, rocovolr vos malles, 
écrire vos lottros ot recevoir 
dos informations au sujet da 
l’Exhibition et do Chicago.

Los sorvioos seront donnés

sur cartes d'invitation qui pou* 
étro obtonuos do l'agont local.

LOUIS N. ALLAIRE
Coin ta tues ST-J HAN BT 

ST-STANISLAS

Haute-Ville, Qu^b oc

CIMENT NOUVEAU
EaccommoJonr instantaad

l*OUH-----
le verre, la faïonco, lo cuir, lo 

bois et lo for.

luéboe
et de» environ», qui ont eu plindcur*circons­
tance» déjà, témoigné un ^rniwl intérêt 4 
l’a vancement et an nrutfi <U tie U putt ta pa- 
misftodu Doutderislo, no refuseront pou 
rrncotirntfcincnt que non» attendons d oux 
cotte fois encore.

Mesdames Th. Lizoltc, .7. Jî. Rounsoau, 4 la 
table de rafmicliUseincuta—Mlicii Moore ot 

Miiioh Jsoan (iourdeuii, Km.lluotct 
Arthur llaillargoou aux a acre h table», roco- 
vront avec reaoimaUiaaiico les oifaU qu'on 
voudra bien leur faire parvenir a Hta-Pétro-
niltc. Tient los partlcH bleu solides. L'eau ehaudo

Voyages par le VKGA chaqno ! ubo“u“:ca tt,,cu" c,!ct- *,r,x : 28 CKNTS
SÜSuîbSS&r chezF. T. THOMAS

94 RUE DALHOUSIE
EN DETAIL CHEZ

Nous offrons no» lorno 'ciomonts lo» pin» 
sincère» aux personne» charitables qui déjà 
no sont envoyé de» effets [unir ce bv/arct 
nous prionMcelic»qui n’ont piiM cncoiv lêpundu 
4 notre circulaire damoli de février dernier 
do bion vouloir no pan nou» oublier.

E.O.CORRIVEAU,
J»trc.

f»*1

HOTEL RJEMDEAU
JOS. RIKNDEÀU.................. Prop.

En face dn Palais do Justice et do l'ilôtal
de Ville

58-6S Jacques - Oarlicr Sq.
ter Bureau de télègrnDho dan.» l'hôtoU
3Juillstr—I an.

A LA MALBAIE
Ouverture le 31 juillet

Un magnifique bazar a été organisé et sera 
ouvert lundi le 81 Juillet, 41s Malbaie.

I/w recettes do oc bazar seront pour venir 
en aide aux révérendes souin* de la charité, 
directrice» du oouYcnt, «ni viennent d’enoou- 
vrlrdos dépeints» consiilérnbic», en faisant 
dim porta nie» améliorations à leur institution

Jïf & Frère, 37 ot .*» ruo St-Pierre.
'* ^ «»-------, ta rue do la Fabrique.

156 rue 8L*Jeiin.
.. ---- 122 ruo ât-Joseph.

è.,r2-® ?• Durodoau. 221 ruo «UJean. 
r . X, Ixitlanime, *M ruo âr^Joneph.
A. Grenier, W rue flt-Jcan.

13JuU—2s

na. uiroux sr. r 
W, D. Koxcrs, 1 
P. K. Itlnfrct, li 
J. J. Vcidon, 12

MALADIES DES VEUX

(Jiicbce Stock & Produce
EXCHANGE

NOS 101-103 RUE ST-PIERRE
Geo. Demers—D. Ârcand

Corrüspond&iit»
Montréal, Now-York, Chicago

Nous aroti» commencé k opérer sur los 
stock», grains, provisions 4 notre non vomi 
bureau, rue ttt-PIcrro, où sera tenu continuel 
lotnont un LIVRJC DK QUOTATiONH des 
stocks caiiadiuud et do Now-York, et dos 
grains et provisions du marché do Chicago* '

Noun tiendrons aussi ouvert k la disparition 
du public un LIVRK Hl'K('fAL dans lc<juol 
seront cnrcglatrWi los ordre* da vents ot d'a­
chat des stocks de Québec (cnnadieu»), quo 
l'on voudra bien nous confier.

5 juil—I m

OCULISTE
58, RUE ST-LOUIS, QUEBEC.

Do l'unlvorfdt* et des hôpitaux da Pari» 
ot Now-York

KIkukkr dk nuitaxa : 0 houros't 1 h. p.m.

BOISERIE A VENDRE
loo JOOl

Un lot do porto», chassie, oadres. etc cta, 
on bon ordre, à vendre 4 bou moxciié. 

ffudrcmr au Patronags 
Côte d’abraham, on à P. L Batin,

3 Ruo fit* Auffuatta.,
JfJallleb-lfl,

Hôtel Sources St-Ldon
RENDEZ-VOUS D’ÉTÉ

Le Saratoga da Canada,
Sources St-Léon, Qaébeo

CR célèbre établissoinont. l’un dos pin» 
lnuuixotd<H plus agréables ronnoz voti» 

d’été du continent, eut ouvert nu public da* 
puis io 15 juin.

lie» nombreux teurislé» qui visitent cIiAqvo 
«nuée oot endroit trouveront que los proprié­
taires n’ont rlsn épargné pour «tonner 4 fours 
visiteur* tant le confort paisible.

Une attention Kpécialo sera donnée aux di­
verse* sotte* de dlverttaitoruouli, tais quo Mb 
lards, howtlujf, quilles croquet, tau n tennis, 
uatation, etc.

A ceux qui souffrent do rhumatisme, né* 
vmlgte, liMUgoetioii, débilite généralo. etc- 
otc.. les MourcoN «afinoi aausxécs 4 l’Iiôtel 
offrent uns g«wri«ou oortaluo- Prix do la pau- 
slon, «S.0Q par Komaico et plu* suivant la* 
moublement et le local

Un pont a été érfa* vur la Riv*èro-riu*Loi)pL 
faisant communiquer lo» terrains de l'hôtel 
avec un magnifique naro on faoo do» sources.

Un eorp* de muslquo ost owg:»K<r po«r ta 
saison. Un grand bslestdoMoé tous Jos sa­
medi soir. *

Uno diligence attend 4 faol4cTino l'arrivéo 
do tous les oonrui* de MesUéul, Québec c» 
Toronto. I^mr fdus amptos informations s 
«irunor aux Sources S^iÂotL V. Q, •** r \ 
Bureau Principal, 4 Toronto Oui. 1



/
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L’EfiECTEUU
polne aortic d'cnfanco a été appelée ô jotter 
a et roles «le personnage» très Agées comino 
U vieille Reiuo dans Hamlot, lu duchesse 
d'York, la nourrioc dans Koméo et .Juliette, 
elc. Ce qui étonne le plus, c’caL qu’uuo en­
fant puisno interpréter de» rôle» si itnnor 
tanta dans Ica ohefa-d’oMivro do Shakes­
peare.

Autres merveilles, Miss Arthur étndio 
dans sc» loisirs Je» Grecs et les Latins, 
«lisant riuc de nos jouta il est peu de fai* 
sem a do pièces que l’on puisse coio|>*rrr 
aux anciens; en tin, elle n'aime gu^rc lu mé­
lodrame sur lequel comptent tant d'acteurs 
pour produire l'effet. Kilo compte sur la 
beauté de sa diction elle charme do son

Scale, et non rur Jea coupa de théâtre et les 
écot ».

11 serait pour le moins fastidieux d’éuu» 
înétcr toutes les qualités qui distinguent 
Miss Arthur dn grand nombre des actrices 
et en fout lo modèle. Disons seulement, pour 
une seconde foi» qu'elle dédaigne le faste, 
no ne courre pas de diamants ou d'antres 
bijoux exotique», évite les petit» souper» 
do galanterie à des heures indues ; n’est 
point coquette du tout, et malgré le nom­
bre de ses admirateurs, n'a jamais noue 
d’intrigues risquées : elle n*a jamais divorcé, 
ne s'étant pas mariée.

Htudjeuse, sérieuse et intelligente, mit» 
Arthur est toute entière h son urt, cl 
comme ton» les grands talents, est douée 
d’une ardente ambition.

Au physique, elle brille plutôt par la 
sveltesse de an taille, la parfaite harmonie 
do scs trait», et la grâce de sen maintien : 
sa Lé Le renoue sur us épaule* comme pour 
faire les uéliees d’uu sculpteur. Ce qn'ü y 
a de plus remarquable en elle, ce sont ses 
yeux, d'un noir intense, profond comme la 
nuit—de ces yeux qui peu veut exprimer 
tout aussi bien U joie et la trUlcsHÇ, 
l'amour et la haine.

UN SIROP

LE MOT
PARAIT EN LETTRES NOIRES EN LE FUMANT, SUR LA GENDRE

DE CHAQUE CIGARE DE CE NOM
Aucuns véritables sans cetto nouvelle et distinctive marque, ce procikld est breveté et tontes infractions 

poursuivies. > *..........' '
Les cigares " CHANCELLOR ” sont reconnus comme étant les meilleurs cigares à cinq contins 

placés devant le public. Ils sont fabriqués avec du tabac de la Havane seulement.
HEMANDEZ-LES A VOTKK POUJ8NJ8SEUR et voyez h ce qu'il vous les donnent.

seront

TELEPHONA 11,$ UN SEUL PRIX

No 137, RUE SAINT-JOSEPH, SAINT-ROCH, QUEBECB. GOLDSTEIN & GIE FABRICANTS

AVBzvousBËSsnnrïïîï

COGNACGomment conserwr les fleurs

Salutations humaines

l

Il y a bien des nuances dans la manièro 
dont les différentes nation» de l’Europe 
échangent des politesse» et de» saluts. Ce­
pendant, il y a un trait coin mu u ; l’acte de 
te sarrer la main.

Cette habitude est sans doute un em­
prunt fait aux juifs par 1 intermédiaire des 
premiers chrétiens, car seuls les Israélites, 
parmi le» peuples de l’antiquité,employaient 
cetto numéro de ce Millier.

Mai» dè» que nous nous éloignons de 
l’Europe, noua voyons au lieu du shales 
Jauni* ties effusion* qui sembleraient don» 
le monde civilisé d’une familiarité cho­
quante, et qui marquent nettement révo­
lution qui séparo uuc révérence des poli­
tesses qu'échangent entre eux les toutous.

Dans le Céleste-Empire, deux amis, en 
se rencontrant, se prennent le» deux mains, 
les appuient à tour de rôle sur leur c »*ur 
cl, se balançant tendrement sur place, di­
sent la tète inclinée: l*im ! i*im!

Si des omis se rencontrent après une lon­
gue séparation, il» tombent k genoux l’un 
devant l’autre, se prosternant la faca contre 
terre et répètent plusieurs foi» cette céré­
monie. •

(^uund un Chinois rencontre tino per­
sonne d'un rang supérieur, il rapprocha scs 
main» tendues, le» élève au-dessus de sa 
tôle et b<s prosterne dans cette position.

8i un Chinois s'avisait de saluer A la 
mode européenne, il recevrait cinquante 
coups «le bâton, car, |Kmr le» Asiatiques, 
découvrir la tête, c'est indiquer le plus 
profond mépris pour la personne qu’on ren­
contre.

C'est pourtant la main qui sert en Chine 
h l'échange des salutations. Maie dans quel­
ques régions de l'Allie centrale, autonr de 
l'Himaluya, les gen» ont l'habitude do s'a­
border en se frottant le do».

Dans V lluiilouutnn les hommes se pren­
nent mutuellement, la barbe.

Le» habitant» de» îles de l’océan l’acifi-

Sue ont l’habitude de se saluer en rnppro- 
tant leur» visage» et en frottant les nez 

l'un contre l'autre.
Cependant, parmi certaines peuplade» de 

cos i!<r«, les personnes de mémo rang ont 
seule» droit à cette familiarité ; un infé­
rieur «luit se contenter de frotter son pro­
pre no/., avant «l'y porter la main «le son 
supérieur, j>our y “ attacher la létlexiou de 
son odorat,”

Le salut revêt une fornio encore plu» 
bizarre chez le» habitants de l'ilo Saint-Lau­
rent. Quand deux indigène* veulent bo 
marquer leur estime, ils crachent dan» la 
munie de leurs moins et se frottent multiel­
ement le visage.

Chez les Somali», cette forme de saint est 
encore plus tuiopliJiéc ; la poütense suprême 
consiste ii se cracher réciproquement au 
vUaga.

l*ea Aïnoe, qui habitent l’Ile de Sachalin, 
se souillent «fans ton oreille» tout eu se frot­
tant mutuellement le ventre.

Le» Lt monta, en Sibérie, saisissent la 
mail: de la person no qu'ils veulent honorer 
et se la passent sur lo visage ; mais pour 
marquer uu respect encore plus profond, 
ils so jettent à terre et se puascnl lo pied 
do leur interlocuteur sur la ligure.

Certaine» peuplades africaines, «Uns le» 
régions du Wlger, se saluent on faisant cla­
quer leurs doigt».

A Vadaï, les nègres bc saluent en mar­
chant U quatre patte». Les Kulmuks mur- 
chciit aussi h quatre pat tes ol frutteut leur» 
lié* t'un contre l’autre.

Eu Egypte, où l’on a beaucoup h souffrir 
des lièvres, dont on no se débarrasse qu’en 
transpirant beaucoup, le» amis ne deman­
dent en se rencontrant : 44 Comment truus- 
pirex-v us ? ”

Cetto influence des maladies localen sur 
les formules de politesse se remarque daita 
plusieurs endroits.

Dan» certaines contrée» occidentale» «le 
rAmériqnc dn Nord, le» jcuucs damna s'a­
bordent par cette question : 44 Comment «c 
jxwie votre baby ? '* fonnulo qui s’explique 
par U grande mortalité infant île qui règtio 
daus ce jviys. *

Dans certaine» partie» de l’Amérique du 
8ml, pour ne pas perdra son temps en 
vaiue» politesses, on se dit eu se rencon­
trant : .1 via rc ku ? (Toi ?)—-„1 (Oui) est ta 
réponse.

La plus originale de» formes de saluta­
tion» est colle en honneur parmi les Gonds 
dan» les Indes anglaise» ; clans ce pays, le» 
amis qui bc rt-ncouLrcnL so douneut nue 
bonne tirée d’oreille».

Enfin* le» habitants «le l’ile do Corée s’en­
voient en gui-e de souhait de bienvenue de 
formidable» soufflets, dont la vhicnco doit 
être en proportion directe de leur sympa­
thie.

Comment ces différentes formes do salut» 
so sont-elles établi*1» ! Poutquoi le» clio» 
humains éprouvent-ils lo besoin de se sa­
luer ! Autant de roblémes quo i’anthropa* 
ogio n'a pan encore résolus. Mais on tout 

ess, tous le» hommes, ceux «jul lèvent sim­
plement leur chapeau, comme ceux qui se 
crachent au visage pour s’exprimer la bien­
venue, souscrit ont A ect aphorisme do 
Bchoitctthuucr :

44 Ut politesse est sagesse ; la grossièreté 
est irf’tise | so faire des ennemi» par son 
ünpolitesse est do la folie 1..”

MISS JULIA ARTHUR

Apprôsida par les Américains

New- York World a consacré tout der­
nièrement un long article fi Mis» .Julia Ar­
thur, la jeune actrice canadienne dont 
n'était ai ardemment épris notre publie 
lorsqu'elle a joué À l'Académie do Musique 
de cetto ville il y a deux ans.

Nous croyons intéresser nos lecteurs en 
eu faisant un court résumé.

Le World, après avoir rappelé qu’il y a 
quelque» uunées, Julia Arthur était A peine 
connue du monde théâtral, |Ludique K 
grands traits les étape» qu'cllo a parcourues 
«vaut d'arriver an sommet «lo l’échella 
Puis il douuc quelques détails intimes sur 
Ron train do vio h New-York, oh elle réside 
83q rue, dons un modeste mais charmant 
appartement.

Elle demeure avec sa fcceur, actrice elle* 
même, et dont le nom «le théâtre est Miss 
Martin. Cette dernièra est chargée do» 
menus soins du ménage, tâche dont elle 
s'acquitte à merveille au urand contente­
ment do Mis» Arthur qui ren félicite tout 
autant que Miss Martin la félicite deaos 
•ucrès au théâtre.

Pour une aussi jeune actrice qui s'est 
fait uno renommée si retentissante, Miss 
Arthur mène une vie des phia tranquilles : 
elle préfère son mo«N»te logis aux fas­
tueux hôtels, l'étude aux distractions 
bruyante» du monde et une promenade i 
cheval aux plus Attrayantes parties de plai­

1a plus grande partie «le se» Journée» est 
employée soit à réunie des rôle* qu'elle 
doit représenter, soit h la teeturo. Il suffira, 
pour montrer l’extraordiiiaive faculté dout 
elle est douée, do dire qu’en même temps 
qu'elle commençait il y a quoique temps U 
représentation do PnsVvjal daughter, die
jouait Lady Wandt.rmre h Brooklyn, et 
mettait û l’étudo le premier rôle de* .Ver* 
WfWi ce qui no l'empêchait pjiut «l'ap­
prendra parfaitement ectio dernière pièce 
on quelques jours. En «inelques heure», die 
•eut se îcndro maîtresse «le tout rôle d'une 
longueur ordinaire. 8e* auteurs favoris, 
Homère, Carlyle, Johnson, Byron, Goethe, 
Macaulay et ueorga Mnmlith, témoigu 
de son bon goftt et sont une preuve d’t

ont
„ ........... ................ ... .......... . - une

rare intelligence.
Miss Julia Arthur est u«Se il y a 24 Ans 

à Hamilton, Ont. ContiAircment à taut 
“ d’autres marquôet du tenait Ju génie, elle a 
reçu de bonno heure et au soin uo sa familh' 
mémo tout l’enoonragemtnt et l'assistance 
quo demandait sou talent pour se faire jour 
• travers Ica difficult**» dont les début* «mit 
toujours hérissés. Flatté «le «es premiers 
succès, al or à qu'elle tm n'était encore acquis 
qu'uuo renommée local** d'amateur, son 

1 ans à un
» diction

. prit
Il est très eu rien x «le noter que Miss 

Arthur—et c’est • «iqôku- qui le «lit—à

P Pour conserver le* fleurs pendant plu­
sieurs moi», on le» trempe avec soin, aussi­
tôt qu'elles »out cueillie», <ian« du l'eau de 
gomme parfuitvmout limpide.

Après le* avoir fait sécher pendant deux 
ou trois minutes, on les arrange dan» un 
va*o. Ijsi gomme, foruuuit uu inJuit sur 
les tige» et le» pétales, en préserve la for­
me ot la couleur longtemps après quMlcs 
sont séchées.

C. fl lîtriîari> f C<».
Messieurs.—Depuis des années, j'ai

• soulb^rt do scrofules à la figure. J’ai 

dépensé des oentatnes de dollars en 

rew<*kv> «ans aucun résultat. Je suis 

Imuruux de dire (ju'unu bouteille de 

Limment Mucard m'a guéri entière­

ment et jo puis le recommander à 

tous comme le meilleur médicament 

du monde.

Ronald McTnnks.

inressarii 
U prit p

C*est le Sirop dfEjiinette Sauvage. On vous prîo de no • pas oublier 
que choque bouteille à sa cuiller. Ceux qui font Usage dé co sirop merveil­
leux se guérissent immédiatement de leur rhume, brouchito, ou do toute au­
tre affection do la gorge dont ils souffrent.

DÉPÔT GÉNÉRAL CHEZ

riiarmacicit» en gros et en détail.
KOCii.<fcaa;i;a:c

MARITIMES
Arrivées des steamers océaniques

Date Steamers Arrivé* à Venant de
2 aoftt—Bertio Qnéboc MagarelU

44 —Storm King 44 Londres
“ Norwegian New-York Gloa^ow
44 P«ri» Sou 11 lamp ton New-York
•• Trade 41 44

Nous nous tenons res­
ponsables

— ooo : ooo —
Pour tou» lea achat* do tupi» faits h no­

tre établissement. N«m» sommes en état 
de dira que notic aaHortiment de tapi* t:»t 
celui qui vou» conviendra pour faire votre 
choix ai vou* le vinlusn. No* tapi» sont ex* 
ccasivcuncnt lion marché, très durables ot 
donnent toujours satisfaction. Vou* éco­
nomiserez on faisant A notre établissement 
le clioix de vos tapis.

Le aucc«’:a a couronné noa efforts. Noua 
en rvincrcioim ceux qui nous ont encourt- 
gés et ont reconnu l'avant.ige de nos prix 
modique* et do nos conditions facile».

Ia fouit* qui t»*t venue acheter no* mar­
chandise* en ai graude quantité prouve «|ue 
l’on ne peut en trouver de semblables ail­
leurs. C’est un fort argument en pen de 
mot* mai» qui n’en a pas moins «le valeur.

Crédit libéralement donné à ceux oui en 
font la demande, sans intérêt ni charges 
extra.
6aoonr8alos dans toutes le* principales 

vlllo* dn Canada et dos Etats-Unis

Metropolitan Manufacturing Co.
THE HOME-FUR MI S HERS

39!.8Lt?5 RUE ST-VAUER

-■-\•r— '

WAGON, EXPRESS
Ou quelqu'autre genre

de voiture a été ?
Nous en avons encore cotl« * innée fl 60

p-itron» différent».
i*X y oit h offrons aussi nos atalogues à nim- 

Vortc qui en voudra.
— AUSSI —

Ligne complète d’instruments aratolr •

LATIMER &LEGARE
273, rao St Paul. Québoo

Tableau des marées

IIautk a Qukiikæ

Juillet Matin Soir
Lundi.......................31 8.09 8.24

Août
Mardi.......... 1 8.42 0.00
Mercredi................ 2 0.18 9.30
Jeudi.................... 3 y. 55 10.13
Vendredi.............. 4 10.33 10.55
Samedi................. 5 11.18 11.42
Dimanche............. Ü ------0.07

N. B.—Le courant continue à monter 
pendant 45 minute» après la runic iiauto

Phases pk la lune.— Dernier quartier, 
veudrodi, 4 août, 11 h. 23 p. m.

Servico des signaux

Québec, 2 août 1893.
Fointe au Père—Fort vent ouest. Mon­

tant, à midi, *tr Buenos Ayrean s à 6 p m, 
*tr il ratio.

Mélia—Clair ; vent ou«»t. Montant, k G 
a m, atr Stratlidie.

MaUne—Fort vont ouoat. Montant, à 2 
p m, str Scot» Greys.

Cap Chatte—Vent ouest. Montaut, Ali 
a m, str Sicilia.

Cap Madeleine—Vent ouest. Montant, U 
4 p m, str Baltimore.

Fame Point—Vent nord-oucet. Montant, 
à 1 p m, str Edinburgh.

Cap Rosier—Vont ouoat. Montant, à 2 
p m, str Miramichi.

Baie Triuité—Clair $ vent nord-ouest. 
Remorqueur Reaver à l'ancre.

AulicuflU— Nuageux j fort »*ent nord- 
oucat. Remorqueur Lord Ktanloy est parti 
do la Baie des Anglais à 10 a ni.

Low Point—Clair; vont ouest. Montant, 
atr» Cuban, Thames ot Angerton.

En route pour Montréal
Hampshire (s),------, Ardroasan, 28 juillet
S ta voua (s), ——, Shields, 29 juillet 
State of Georgia (§), Donaldson, Aberdeen, 

28 juillet.

Arrivés de Québec
Arizona, Jorgensen, Liverpool, 31 juillet 
Annie J. Marshall, Parker, Londres. 31 

juillet.
Falcon, Dionnes, Dundee, 31 juillet. 
Palermo, l<aracu, Plymouth, Si juillet

Arrivée dt MotUréal
Leny (si, Wolverton, Londres, 1 août 
l’eggy» Noaewortiiy, Plymouth, 31 juillet

Arrivés du Canada 
LimLiay, Petteraen, Londres, 31 Juillet

Arrivés dans le port de Québec
2 août—SS. Otter, Routicsu, Pointe aux 

Esquimaux, etc, A. Fraser & Oo# 
|M»»agcr8 ci poisaon.

------Berlin (a), ——, Mûgarelli, 9 juillet,
pour Montré»), carguisou générulc.

------Cap Dicton. Ueid, Sydney, Geo. M.
Welaler ACo, j>onr Montréal, char­
bon.

------Storm King, Crosby, Londres, 21 juil­
let, Ron* A Co, pour Montréal, car­
gaison générale. -

Goclotto Grande*,------, Sydney, pour
Montréal, charlion.

Bateau de ranal J. LamontagnA, Lamon­
tagne, Hoboken, Geo. ÛL VVebttcr 
à Co, cliarbou.

A cç nidé*

2 août—SS. Iliara», Willon, Liverpool. Vf4 
à J. Sharpies.

Barque Thym. Chriatiansen, Waterford.
* I'rioe, Bro» Â Co.

Goélotto Mary Culiner, MoConnoll, St- 
Jean, T.-T., Goodday, lk*nsoi* ét Co, 

— River Belle, Chicoine, Pasnehioe, 
Whitehead k Turner.

------Eva Maud, f-aecy, St-Jenn, T.-N., J,
Al. fonicr.

GOLD
LACK SEC
Deutz & Gelniann’s
Hstle meilleur Chimpa 

fine sur lo marché an­
glais

’est lo favori de Son 
Altesse Royale le Priu- 

j Guiles, de la 
du Club de Par- 

niée et de la Marine, 
etc. On en fait usage 
x presque tous les ban­
quets importants.

En glace chez tous 
les principaux restau­
rants et hôtels.
LAWRENCE A

WILSON & Cie
AGENTS

MONTREAL 
Ht lut» 1 nn —3f.n-»»

VENTE DE LIVRES
La bibliothèque de M. Tarte

Messieurs OCTAVE LEMIEUX & CIE
vendront ii l'encan. Uan*queiqueU'mps 

la bibliothèque cie M. Tarte. Non»en oublie- 
runs 2o catalogue. Kilo n'CNt pa*» lrèf< nom­
breuse, limü ollo est bien cholHie. La «lato 
urociiuj do la voulu &ora donnée uou» pou.

Il Juillet.

Pianos de réputation
•  X: û: o:^;—

„tc plu» grand choix > Qaéhoo do Piano», 
«‘armonlmn* d'6«rllto at do ,a1on rovonanfc 

■— DKS K ABDIQUES —

Canadiennes et américaines
Kranich & Bach. Now York 

J. C. Fischor, Now-York 
Mondelseolm Pianos Co, Toronto 

D.Morris & Co. Boston, 
Harmoniums— Berlin, Berlin,

44 WmBelli & Co, Gaelph
44 Cornish. Washington

- AUSSI -
Do Htiperbo* piano» d’occanlon dôpnls (310.03) 

quarante piastre» ou montant. Condltioiu do 
|»al«micnt facile4.

Vieux inatrument» prl» en échanga.
MV SatiNfaction garanMo.
Ijch accord» et reparation « do pianos ot lur- 

moniuinK Horout proinpluiuout execute 
Téléphoné DPI*

Larigueur & Uiiteliison
EDITEURS DE HUSIOUE

No 141 rue Saint-Jean. H.-V.
QUEBBO.

22«opt—J an

MOULINS A PAPIER
DE MONTREAL

(Moulins A Paplor du St-Laurent)
Mannfticture et lenic de

Papier à Livres,
Papier Teinté,

PAPIt! Ko3 AJOURNA'JC
PAPIER COLORE POUR AFFICHES

Papier manille bianelü et écrit. 
Papier brun d’omballage

do paille,
Paplor* »pécl»ux sur commando. " Prix 

PiMtalxux pour îorle» commando». Notre «q»o- 
clollt^ent cio fournir aux journaux par «xmtrau 

Dumnmtcx lo* ochanllllouit ot Ici prix 
avant «lo ilouucr va» commaudo^.

BUREAUX ET MAGASINS

584 a 588, rue Craig,

WmDOW&Co.,
DE MONTREAL

— DKAIRK.N'T ANKOKOKR QVF. —

MM. P. Dignard & Co.,
Kos 220 et 224 rue St-VALUS R

*K>ut malutouaut Jo» sctil» cmboutoillour» 
autorises do leur»

BIERE ET PORTER
pour la ville do Québec.

L - — ooo-------—
IC commerce veraapprovisionné de BIERI3 

F U TA1IJ JB (dniugUt) «somme parla 
peu» donnaut se» ordres à la Gio Dignard. 

bière on bouteillo - INDIA PALK*
von par MM. Dignard 5c Co.. sera embou-
toil a a bniMorio, et aura, en outra do
1 étl bien conaue. sur Ici côtés «lu boa-
chon la oarquo de commerce curcgislréo do
Wm Dow 5c Co„ et sur lot extrémités 1«m
mot* “Win Dow & Co.. Montréal. M formant
un cercle autour do iadatodureinboutcillago

ETTELKPUONE 511.
4 mai—3o»

Ont-i's fait défaut ?
Userait bien ti qui­

conque «ic «lire quand 
le» mnédOH «sauvages, 
oomjK>sésd’hürbt'sot de 
racine» «le J. K. P. Ua- 
cicot ont failli. Jamais 
104 remèdes u’onl man­
qué de remplir ce dont 
ou les supposait «*apa- 
bio*. Ils ont toujours 
guéri le» uni ladies pour 
lesquelles ils était* il 
emplonV, ot- il n'y a lia» 
«le maladie oui résiste 
ii lour offieaelté. Com* 
blon do foi» «t'eut41 pas 
arrivé quo l«vi umlnUos 

, _ QUI u'attendaient que
la mort, tant lo cas était «léso»péré. Ont réussi 
A recouvrer la santé, après avoir fuit usage 
pendant quelque temps «lo c«w précieux médi- 
camooU. Kt on peut dire en toute jastleo 
quo non reinèdos sont »ap«iri«5urs K tout co qui 
pont 60 ooooovolr. Co sont pourtant des ro* 
inéilcs niinplcH, qui «'empêchent ni de «or- 
tir, ni «le manger, ni «l‘agir comme ti l'ordinai­
re. Avec «îcs remède*on pjut ruquor à scs 
occupations «an* aucune crainto. N'iié$it«-* 
done plus ft employer les fumeux roniô«1os 
sniivaras do J. K. P. Racicot. 8oyex a»«ur6 
qu'on 1«»« employant judiclouBoment, ils ne fo- 
ront jamais déruui, mémo lltulüpassoront vos 
espéra noos. C’est co quo toiwlo» malade» nocos- 
sent do répéter. Awmro/.-vous cepoudant 
quand vous vous Io« procurerez quo co sont 
blon les véritable-, remèdes Rauvngcs do 
J. E. P. Dacicot. Afin «lo ne pas élro 
trompés, n1’aller, pa* a illeurs qu’û YKnsciync 
du Uroti Sauvage, c’c»( à-dire cho/.

J, E. P. RACiCOT
Mo 25. RUE ST-JOSEPH,

______________ Saint-Roch, Québea

SAISON D’ETE
Nouvelles Marchandises

4

?

NOU3 VENONS DK U)MPLK.TKD notre 
Importation do NOUVELLES MAIL 

C'11ANDISKS Hpfclalo« pour la saison d’été.
ot l’on peut voir mainlenatit dan* no» diffé*
rent»départements coque le coutmorco lient
produira do plu* nouveau.
En COSTUMES eu Képhir ot on Percale,
UOUKS do matin, en Colon fanluLle ot ou 

Flonello d'été,
HOURS pour Fillettes et Enfants, cov.po nou­

velle,
GAKIUaI.DI.S on iissus do soie ot "Gloria" 

formo nouvelle très élégante,
ROI1KS «lo mousboline blaucho ot de couleur, 

brcHléo
JUPONS brodés, blanc» et de couleurs,
DKODKUli: nouvelle, pour volants.
Nouveauté* en DENTELLES b!anchcs,créma 

et bolg«.*.
Nouveaux I*arj»ol8 ot Gardo-solcll.

IÆ03STTK2!: J—1—I
Téléphone No 2C90 

ÎUIIOV. DWf-'lan
Boite P. 0.1133

sin et «elle de réieion 
à louer

Magasin h louer ainsi quo Mille do réunloQ 
très conforUiblo pour dimirento» ua»ooiatioiu 
de Kocour» mutuelnou aut re» a d«M_oondiuoii» 
lié» faeikw. JT. JE

ETOFFES A «OBICS
PONGE FANTAISIE, SO J K S UK A If. ZK- 

PlllH. A'UNS VKJUAU. LLAMAS 
FA ST A1S1K CHKPOX JU.. i SC,
SOW, CREME ET FA ST A JS/F, ETC.

*ir UN GRAND LOT D’ETOFFES A RO­
UES a été a«dieté ô de» condition» tcllcmont 
avaiitai;ou*C4. quo i«ua vendons à 10 cU la 
Vtirgo uno Etoffe «Jo 21 pouces do largo valnnt 
là cts, A 15uU valant 25 uU a SWcU valant 30 
OU.

MANT.AUX

NOTRE »toek entier d».* Manteaux, y com­
pris la dornièra luiportaUon «lu pria- 

ten»]»», c4l réduit do 10 A ôü iiourcenU

Clover, Fry & Cic.
LimtAims Française

€W Kuo ST-JOSJEPH. dbnétaa
fi ocl—l an v al

Liminont Minnrd est employé
paries médecins.

126 W. 25th Street, New-York
Succursale d Montréal.

Seul agent et «lépodtaira du Petit Journal 
do Pari», do ►<>« .Supplement «*o;or«e, 

et du Journal illustré pour lo 
Canada ot lo* EtaU-Uni*

Dépôt do* principaux Journaux do Pari*, no- 
tiunméul : Petit Parisien Soleil du dimanche, 
PEcho de la aonmiiin. l’Uni ver* montré, lo 
M^nro, ote., etc. Journaux do niiHlc» ol 

Acumtlllque*.
Abonnement* A toutes revues ou nubl'ca- 

lion».
Ordra* pour livres promptement cx6cut«ia.
3 ;utllcl—2f p h.

CHICAGO
------- ooo------

L’ag-euce Canadienne
r>JEl 0» '£OuA.C3-0 

EN FACE DE LA 44 COURT HOUSE *
— Boim u-: patronat;a —

Da clergé, de la société St-J in-Captisté et des 
ForesUtn CMheHqoes

---- oco—
COMITÉ VU DIRI'JCTIOU:

Michel Çyr, prés. Soc. St-Jonn-BautUt*.
J.-JJ. L'Heureux, vice-prés. do 
Gabriol FranoJiérat très. do 

Dr Çh* Cyr, Dr J. 7». Berfroron,
O. J. Frunchèra. A. Christin. mauuf,

Léo A. Larooquo
Fondée pour l‘ac«>oinmo«latlon do* Cana­

dien* qui visiteront Chicago

Prospectus et Guide de Chi­
cago de P agence SSSfaSTSiSSEB
en tlinbras-piwte.
Chambres, restaurant, service de voi­

tures, otc^ otc., aousleooutrôle absolu 
do Tage&eor échauc© «l'argent, 

Reincolgooment* généraux
ECONOMIE POUR TOUS 

Voyoz les prospectas ot vous 
sauverez 25%

DANIEL BERCtVIM, LS«. ECiUMïKT,
Gérant. Socrélaire.

EÜCEHE DESAUIWERS,
Correspondant.

m. toHAiD McDonald,
A cent de bilJot-* de chemin defer, Léris, 

Représontaiapour le district de Québec.

HOPITAL PRI VE
Dr S. GËONDIN

JSo 60 «UK SmUBSILE

L’ENTREE DE I/HOPITAL EST IJBRE 
pour tout e perionno, liommc, femme ou 

enfant, do la tUIo ou do la campagne, qui détI ' , % ^ I. WM» j/ «IU4 ^ V

tire receroir ch» soins médicaux «>u qui «loi* 
Hubu des opérations. (1^* maladies conta 
Kjeusc* seules exceptées). Tousles spécialiste» 
et médecins «ic ht ville peuvent réserver de* 
chambres pour loure iiationts eti «’adressant h 
Miss W linon, matron ne «le l’hôpital. prix 
dos ouumbrtw. y compris pension ot soins do 
garacs-inamdo* oxperlmcntée*, lo jour et la 
null, varlo de $LC0a $2.00 iiar Jour, Uue par­
tie cio l’nôpitnl rat siiéciafomeiit ré«*orvéo par 
le Dr Grondin pour sa spécialité de* mala- 
dh» de» femmes auquel il a ajouté toutes 
le* améliorations les pins modernes qu'lia 
trouvée» donslos hôpitaux privé* «lo Paris. Il 
«e*t aussi procuré 1 utmaroU électrique du Dr 
Aposroli, ic seul qu if y ait nctuellomenr * 
Québec, pour lo traitement de oertoine* tu- 
inours abdomiaalet,intlammations «dironique* 
«le la matrice, lesquelles sont îtuéric* sans uno 
operation chirurgicale. Nouveau traitement 
do 1 anéinio et. débilité nort*cu*o ix«r Injuc- 
lions do sang artidcleL tel que pratiqué par I* 
Dr Chcron.do Paris. Cliniques qrat uirosdeina- 
ladics des femme» tou» les mardi». ioudU et 
samedis, lu a 8 h. 90a. m.

WJ.'hAjJTtnt est ouvert tous les Jours aux
visiteurs de e a J heures v. m.

ARTiiiB mm\
DkpuTKiiB Portoicuv

CIUKUS DcQUlSK

DELISLE & DEGUISE
98 rue St-Pierre, B.-V.
A MONSIEUR ARTHUR DKLT8LK Ucndra 
IvB comme (l'habitudo «on bureau, matin 
et soir, nu No 11 ruo DusJTo&i&s, St-Kuch.

31 mal—Jno

mwm
Carre da Mircbô ffonltalm

HOTEL
1 rue St-Joachim,

QU
-ooo-

E. LAPOINTE,
l*f«0 i'RI IC1*A l RK.

rkpin a toutes mm
Iluitres fraîches servies

dans tous les aoûts

AMSiirex-voiiN «outre le tcu
— A LA —

COMPAGNIE D'ASSURANCE

PHŒNIX
DE HARTFORD

^ (BTAÜUE KN 1354)
Capital en argent,...........................% 2.000,000 01
Dei*5t au Gouvernement du Ca­
t «jwU...................... ...................... *00,003 W

Actif pour portea par incendie*... 6,e7ü.a3U 79 
Réclamationü jiayéoj depuis l'or­

ganisation de U Cie....,..............................31.llw7U5J
SUOCUR&ALB DU OATfADA

Bureau principal : MONTREAL.
Gerald E. Hart, 

Gérant général.
J. G. Brunoau, agent général.
«JOB. Lepage, agent spécial jiour Qué­

bec et la campagne.
Elio Noël, agcuUj>écia ipour bt-Sauveur-

iiUKUAU m; jour : 65. rue St-Picrro. B.-V. 
uuiir.AU DU HOIH : 3CS ruo du Roi. St-Rooh. 

lJdéc-Iau TKLEPUOSK 814.

PüiiIch pour les BT EK FS
----ESSAI a-R ATI8 —

fiOÏK IS SIS T P»JIMA^»JHMENT
y toute* maladie* du tyutémo nerveux, 
aigues ou phioDique*. cher, l’un ou l'an. 
Ira 80X0. KUes rc-taurrnt les force» altérae» 
ou perduo». Arrêtent toutes aorte* do perte» 
ou écoulements ; rendent fort lo futblü. Plein 
Miquel pour gl • elx pour $5. paquet d’ea- 
Nil M et», avec livra, envoyé parfaitement 
►collé rit réception du prix. Acfrraso : Dr R, 
DuMont, BS So. HaUtod St, Chicago, XiL 

Il avril -lau

UN REMEDE ABSm.ll
A DAMS ’ PE P SI N" 
TU T T f FR U T T l
CONTRE L'INDIGESTION

A55U8C 2 - VOU* OUl TUTTI rSUTît 
EST SUR CHAQUE PAQUET DE 3*

Domandos le Miuard et n'en 
prenez pas d’autre.

VENANT D’ETRE REÇU
l’OL'U

Nouvel assortiment tie 8oic« Nnancéei, Velours et Velveteen, Matinée* 
blanche* et uoulcur», Boa, GanU, Dejitellti*, Ruban», Fleura et Chapeaux.

—— ■' ■ xooo-f-------- ----
POUR MiOSttIKSJKS

Tweed* Anglais, Roosssi* ot CnnadieiM pour Habillement complot. TweeAâ noiro 
couleur* i>our Pantalons, Sorae et Cheviot e bleu marin et noir, Ciierni *o* blauche* o 
couleur», Col*, Voignet» ot Cravaten.

| LES DEUXIEMES PLUS GRANDS 
1 EXPORTATEURS DE BRANDY.
m

! LEURS BRANDYS
SONT SANS RIVAUX 
D’ÂGE ET DE QUALITE.

Dcmandc2»lcs a votre Fournisseur,

NOUS AVONS LE PLAISIR D’OFFRIR

A NOTRE CLIENTÈLE
3—GRANDS LOTS—3

D’ETOFFES ROBES
Achetés d’occasion sur les

marchés de
MONTREAL ET TORONTO

VENANT D’ETRE REÇU
1 Caisse de Dentelles,

10 caisses de PRELART
DtPülS 30 CIS LA VERGE EM MONTANT

BRUNET, LAURENT & CIE
978

faillie Vente
200 MATINÉES

VALANT $2.75-
—REDUITES à $1.00

— -—OOO T------
-AU8SI-

UN LOT CONSIDERABLE
D’INDIENNES et CHAHS-

SERONT VENDUS —

A TRES BAS PRIX
- O’ICI AU MOIS DE JUILLET

AVIS —Nous avons reçu de la ce- 
l«*bro maison 44 Standard Fashion 
Co. ”, de New-York, les feuilles de 
modes du mois do juillet quo nous 
donnerons à ceux qui on désireront.

Fortin 
Michaud

105-111 rue St-Joseph,

A VENDRE
Edgehill, la résidence de feu 

1‘honorable sir Andrews 
Stuart

CRTTK MAONIKIQUK PROPIURTK si 
avantatfnuAomont située cur lo**coufliw

Ki tlchora) do la cU<\ pr«8« do h% barrière Sto- 
*yr. eonsintant ou lino grando mnlson on 
plcrro a troi» étages, cbaufiao K l'oan cbaudo 

et pourvue do toutas lo» commodité* modor- 
txNi. Avec on outro dos étable» pour cinq 
chevaux ot plus do doux arpents do terrain 
purfaitornent tracé eu un Jardin pourvu do 
potfUt arbre* fruition» ot ornementé d’iuiu 
plantation do grands arbroa,

Ou obtiendra les condition* do la vonto ot lo 
permis pour visiter les premiascs eu s'adroo- 
Haut K

O. O. STUAItT,
Avocat.

léjutl—Un Victoria Cliazubury, Québoa

HOTEL St-LOUIS
J. A. IAILLARGEOM. GERAIT

STE-AH NE DE BEAUPRE
— TEJPü PAR —

Adolphe Pars, propriétaire
Sera ouvert an'public le 1er juin
AK TnOUVKnA>t'ïüÜJOUR8 A CKT 

hôtel tout Jo confort qu’oflVout les mai­
son» lo» plu» renom uiéos. 

ch a uibros o 
iHSO ot po 
hôt« la. 11 .

___  _ Usinier français
sont attaché» A rétablfs»emcnU

auibros ot la pension sont ds pro- 
miàrs oias«*o ot ppuront nralls

Krotnicr» hôte ‘
Abllo euhilnh

pou vont riraiisor uvoo 
rennier» hûUJa. 11 y a s<iUo du balnw,

français ainsi qu’un barbi
Gu detuando un HOus-ngonU 
Jjcs prix sont couvonabW 

Binai—

loot— lr.n
Voyou Vannonoo do la Maison 

Livemois ot comparez les prix*
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L ELECTEUR

Feuilleton de L’ELECTEUR
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LE CRIME
— DE —

—C’est parce que je l'aime 
que je refuse ses offres géné­
reuses. Je ne veux pas que la 
futaiicé qui m’accable retombe 
sur lui. 11 porte un nom res­
pecté, il a uu passé sans tache. 
Je ue veux pas qu’il partage 
la disgrace où je suis tom­
bée.

—Est-ce ù vous do céder à 
dos considérations qu’il foule 
aux pieds ? Croyez-moi, Berthe, 
ne prenez pas tant de souci 
d’uu préjugé qu’il brave. Ma­
riez-vous, et, quand vous serez 
unis, marchez la tête haute, la 
uiûiu daus la main, votre amour 
vom soutiendra. L’amour est 
tout. Le resro u’est que fumée. 
Je vous juro que si. ooinme vous, 
j’avais été atteint par la calom­
nie, je n’hésiterais pas une se­
conde à devenir la femme du 
galant homme qui m’a fait 
rhouneur de me demander ma 
main.

—Hélas ! soupira Berthc, pro­
fondément troublée, vous oubliez 
que je suis encore une préve­
nue, que demain peut-être ou 
me ramènera daus cette affreuse 
prison d’où je ne sortirai plus 
que pour subir les hontes d’un 
jugement public. Quand donc 
pourrais-je épouser AL Darcy ? 
Kst-co pendant que je suis sous 
le coup d’txue accusation infa­
mante ï Sera-ce après qu’on 
m’aura traînée ù l’audience, 
lorsque \a serai devenue l'hé­
roïne d’un procès crimiuel, lors­
que l’affaire Lestérel figurera 
parmi les causes célèbres V Que 
je sois condamnée ou acquittée, 
le déshouueur sera le même.

—.Vous épouserez Al. Gaston 
Darcy quand AI. Roger Darcy 
aura reconnu votre innocence en 
déclarant officiellement qu'il 
n’y a pas lieu de poursuivre. Et 
ne me dites pas que cette décla- 
raliou serait insuffisauto à vous 
réhabiliter. Nous serons trois 
pour imposer silence aux mal­
veillants : votre mari, le mien 
et moi. Nul no s’avisera de cou- 
tester l’honorabilité d’uue fem­
me que nous couvrirons de 
notre protection. Prornettez-moi 
donc, ma chère enfant, que vous 
consentirez dès à présent à rece­
voir Al. Darcy, votre fiaucé. Je 
tenais à vous voir seule, d’a­
bord, mais je vous l’amènerai 
demain. Et, en attendant* que 
vous lui accordiez cette joie, 
dites-moi eu quoi je puis vous 
servir. Je vous verrai chaque 
jours ; si vous avez à faire une 
démarche délicate, si vous jugez 
que pour la faire, ma présence 
vous soit utile, disposez de 
moi.

La figure de Aille Lestérel 
s’éclaira :

—Quoi ! s’éoria-t-ellc, vous 
consentiriez...........

—À tout, pour vous venir eu 
aide. Parlez.......

—J’ai une sœur que j’aime 
tendrement...

—Ét que vous n’avez pas 
vue, depuis votre arrestation, je 
le sais.

—Elle ignore sans doute que 
j'ai été mise en liberté ce matin» 
et moi j’ignore si elle vit, car 
elle était gravement malade 
lorsqu’on m’a arretée, et je n’ai 
pas pu recevoir de ses nouvel­
les..J... j’étais au secret.

—liassurez-vous, ma chère 
Berthe. Je suis certaine qu’il ne 
lui est rien arrivé de fâcheux. 
Al. Roger Darcy m’a parlé d’elle 
plusieurs fois. 11 a recueilli sa 
déposition et celle de votre beau-
frère...........qui est officier de
marine, n’est-ce pas ?

—Il commande un navire do
commerce....... et puisque voii3
me parlez de lui, madame, je 
m’enhardis à vou6 avouer que 
je tremble à la seule pensée do 
l’a oneil qu’il me fera. C’est uu 
excellent homme, mais il est 
d’une violence excessive, et je 
crains qu’il ne soit très mal 
disposé pour moi après ce qui 
s’est passé. Déjà, auparavant, jo 
l’avais irrité, involontairement. 
J’avais pvis contre lui le parti 
de ma sœur.......dans une cir­
constance.......

—Que jo n’ai pas besoin do
connaître. Mais votre sœur.......
vous devez avoir hôte do l’em­
brasser ?

—Ma première visite eût été
pour elle....... j’ai pour Mathilde
une affection....... qu’ello me
rend bien, et mou malheur la
tue.»....... » elle u’a de confiauco
qu’en moi.......sans moi» elle ne
peut pas veiller à....... dos inté­
rêts qui lui sont personnels.......
ma présence lui rendrait la vie, 
et le courage me manque pres­
que pour me présenter chez elle. 
Que répondre à son mari quaud 
il m’interrogera, quand il me 
demandera compte de cotte 
accusation qu’il doit croire fon­
dée, quaud il me reprochera de 
l’avoir déshonoré ? Si sa colère

ne devait tomber que 6ur moi, 
je u’hésiterais pas, ipais je crains 
d’être l’occasion d’une brouille 
entre ma sœur et lui. 11 refuse­
ra nent-ètTe do me crqire, lors­
que j’essaierai de me justifier. 
S’il me chasse, s’il défend a 
Mathilde de me -recevoir, elle 
lui résistera et...

—Voulez-vous que nous y 
allions ensemble ? Quand je lui 
aurait dit qui je suis et affirmé 
que vous êtes iunoceuto, il me 
croira.......  La parole do la fu­
ture femme de votre juge d’ins­
truction aura de l’autorité, jo 
l’espère.

—Oh ! madame, si vous fai­
siez cela, si vous l’apaisioz, si 
vous parveniez à me réconcilier 
avec lui, vous nous sauvorioz, 
ma sœur et moi... car vous ne
savez pas.......vous ne pouvez
pas savoir...........

—Je devine tout, interrompit 
ou souriant Aime Cambry. Tar­
ions. Votre sœur souffre do 
mortelles inquiétudes. Il ne faut 
pas la faire attendre.

—Quoi ! rous voulez dès A 
présent.......

—San£ doute. J’ai ma voilure 
en bas/Nous allons y monter 
ensemble. Votre sœur demeu­
re . •. « • • •

—Rue Caumariin.
—C’est tout prè* d’ici. Nous

Î serons dans quelques minutes.
’opèrorai la réconciliation, et 

quand elle sera faite, je vous 
laisserai aux joies de la ftimillc. 
Il n’y a que M. Gaston Darcy 
qui ne s'accommodera pas de 
cet arrangement. Il espérait 
vous voir dés ce malin. Mais il 
patientera bien jusqu’à demain. 
Venez, Berthe. Vous n’avez pas 
de toilette à faire, puisque 
vous n’aviez pas oncore ôté 
votro chapeau quand je suis 
arrivé*. Qui vous retient Y 

— Une prière à vous adresser, 
madame. Je vous supplie de no 
pas parler à mon beau-frère de 
ma présence au bal de l’Opéra,
ni de ces lettres».......

—Ne craignez rien de pareil, 
ma chère Berihe. Je compromis 
la situation. Mais, ayant de sor­
tir, ne feriez-vous pas bien de 
recommander à votre poTtier... 
pour le cas où M. Gaston vien­
drait pendant votre absence... 
de lui dire que vous êtes allée 
chez madame votro sœur. Si 
vous ne preniez pas cette pré­
caution, je lo connais, il sc for­
gerait mille chimères.

—Dieu mogurdede lui causer 
do la peine, répondit Mlle Les­
térel.

Aime Oamhry était déjà dans 
Tescalier. La cousiguo fut don­
née au couciorge, nue consigne 
générale, car Bert he no voulait 
pas la spécialiser pour un mon­
sieur. C’eût été sc donner l’air 
de lui assign» r un rendez-vous 
chez Mme Crozou. Le concierge 
fut donc averti d’avoir à ré­
pondre la même chose à 
toutes personnes qui so présen­
teraient.

En mettant le pied dans la 
rue, elle eut la joie do ne plus 
apercevoir l’agent do police et 
de penser que Gaston avait déjà 
tenu sa promesse, en obtenant 
de son oncle la suppression de 
ce surveillant incommode.

Elle allait donc enfin pouvoir 
retourner, sans craindre d'être 
suivie, là où ello était allée, la 
nuit du bai de l'Opéra.

L’agent, d’ailleurs, eût-il été 
encore à 60U poste, n’aurait cer­
tainement pas pu suivre en 
fiacre un coupé attelé de deux 
exeelh-nts chevaux.

Berthc se réjouissait d’autant 
plus d’êtTC débarrassée de lui 
qu’elle avait absolument besoin 
d’aller le plus tôt possible dans 
uu quartier de Taris fort éloigné 
et qu’il lui importait beaucoup 
que ce voyage restât secret.

El elle avait encore d’autres 
sujets de joie. L’appui que lui 
douuait si généreusement Aime 
Cambry la rassurait presque 
sur l’avenir. L'amour de Gaston 
la touchait profondément et ou­
vrait son cœur à l'espérance. 
L’horizon s'éclaircissait.

Le trajet fut rapidement fait, 
et la conversation ne languit 
pas en chemin Aime Cambry, 
qui était arrivée le front sou­
cieux chez sa jeune amie, sc ras­
sérénait à vue d’œil, et s’effor­
cait avec sa bonté accoutumée 
de détourner Mlle Lesterel des 
pensées tristes qui l’assiégeaient 
encore. Elle lui demandait des 
détails sur M. Orozon, sur sou 
passé, sur aou caractère, sur son 
mariage ; elle voulait, disait- 
elle, le connaître avant de l’a­
border, afin de ue pas faire faus- 
so route en lui parlant. Beilhe 
la renseignait de son mieux, et 
elle n’eut pat de peine à lui expli­
quer ce qu'était son beau-frère. 
Aime Cambry comprenait à de­
mi-mot, et eu arrivant à la porto 
de la maison habitée par le mé­
nage Orozon, elle en savait 
aussi long sur lo capitaine ba­
leinier que si elle eût été en 
relations avec lui depuis dea 
années.

(A tuivrt)
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préparée seulement par.
MfCFAIRBANKet CIE.,

Wdlinflton & Ann SU.; MONTREAL.

CHF.WTN DEWWR SU
GRAND - TRONC

$21.00
Des BÎLLKT8 DK TfKTOUn «ur Oh!c»n*o 

Horont -Ami* au prise do S2l.no. O* hllloffl ««»• 
rout vnlldo» Inn ot W JUILLET. ci bon* 
pmir retour cm oirtnn» do Chicago lo7AOtTT.

Ia» convoi* partiront do Qnébe** A if.SO h. 
a.m. tou* le» four* <*t arriveront, à Chicago le 
lend cm »»n unir \ f) .10 h.

Un tiutro cou vol part ira de Québoo h Q.00 n. 
pm. tou* ln<« lour*. rx^otA k» dimanche, et 
arrivera à Cliitwuro A S-.10 h. lo surlendemain 
matin.

Service do char* Pullman, ludicalour*. rtc., 
nnx bureaux de* billot* de la coimmirnlr, 0n 
faca ilo VhOtol St-Louis, et au No 57 me Sou** 
Ic-Fort. Q'uibon.
N. J. POWEH. I. J. SEAU G K ANT.

Alton t general de* Gérant. général.
pacagera. lOjuIl au 3') sept.

..... CHEMIN DÇ FER

BASSES LAUREMDES
Lo ot. après lo 12 .TUTN 18*H, le*< train* rlreu- 

loront tou* la* .lourd rommo *ult :
Départ (le Québec Hép6l Q. A: LSI J).. 8.30 a.m
Arrivée A J not HIvlAro A Plorre........ 11.1»
Départ do ** 44 44 ......... 11.15
Arrivée a Jonction St Tito................... 1.40 p.tn.
Départ do * 44
Arrivée A Trois Rivière*
Arrivéo & Montréal

<CP.H.) 2.48 
44 4.30
•4 8.05 p.m.

Départ de Montréal nin^rp‘ (C.P.IL) 8.10 a*m.
Départ de TroU-Uivièrcn. ' ^ li.yo 
Arrivée a Jonction St Tito 44 12 7-5 p.m.
Départ de “ 44 .................  i.oft
Arrivée A Jonction Rivière A Plorre*. n.3» 
Départ do 44 44 44 .. 4.00
Arrivée i QuébocldépH Q.& U St J.i. S. 45 pan.

Tou* le* trains arrêtent. A I/ICtoito (Ulvlèrc 
Batlscnn), Notro-Damo de* Atuco*, ]/\q au 
Sable. eJtC-Thèclo ot Village StTiUs.

Ligne neuve,
Matériel roulant nouf, 

Rails (l’acier, 
Paysagos enchanteurs, 

Places de pôoho vierges.
Marchandise.-1 cor.flifcnéos sur loua les point* 

do lalîprno A laçnrcdu Québec & LacRt Jean.
KXU U USIONS du Samedi.—BlIlcH d’cxctir- 

«Ion émis lo Kamotli Pour retour î« mardi sui­
vant au prix d'un billot Klmplc do promléro 
ebiflso.

l*our indien tour* ou I onto antro Inform n Mon, 
R’odiTKHCr s ruKcnLrtoti billets, gare du Québec 
6c J^ao St'Jean, ou A

C. A. SCOTT.
tlôrant tcéuéral, 

Boreau :Oaro du Québec 
— & Lac Saint-Joan.
B. BOUBOEOIS,

Surintendant, Ste Thèolo, 30 juin.

V oy age àbonmarché
DE QUEBEC A CHICAGO ET 

BETOUB S28.00
CHABS DOBTOIUS •• TOURIST RS M *nr 

tout lo parcouru du chomlu jnaQn'K ('hlootro. 
départ do Montréal, K>'rc de la run Windsor 
Ici mardi, mercredi, jondiot R&modl à 8 h. f,0 
a. m. Taux 81JX) jwxr lit.

EXCURSIONS AGRICOLES !
Prix pour aller et retour à

Dcloraiuc, Heston, Kate vau, Bin&carth J JQQ
AloouRomln.......................................... i

Bogina. Mooso Jay, Yorkton.........................S30
Princo Albert, Calgary....................................&35
Kdmonton........................................................... $40

Date de la vente et durée des 
billets

15 aoht bon jusqu'au 15 octobre 'l 1 « 44 “ ï2 44 Ih
5 sept. 4* 5nov. J 9

Steamships du lac Supérieur
Départ do Owen Souud pour Fort William, 

mardi, jeudi ot «amorti A l’arrivé* rtu 
convoi parti do Montréal la velllo

Billets et ren*clfp»cmcnU fourni* sur do 
mande par lc« agents rtu i'aoiflquo Canartlun.

OEOBOE DUNCAN,
A pent, local pa*s. ot frot

Bureaux des billets do Québoo
110TKL ST-LOUIS

et STATION DU PALAIS
81 Juillet

AN IDEAL FAMILY MEDICINE
For LAIkoMIm, llmiMbr, C'«n»ltp«tlon, 11*4 
Complrîle*, (HTmilre ilre*(li, «
•ml ait disorder* ut Mm btwwicli, / tirer and Bnwtl*. fc

RIPANS TABULES I
•et ffentljyot promptly. l'orfoct

Mar t»« obtalari bj
•ppUrntlnn ta ncarrat Ai

Pour les dames seulement

Liniment Miaord 
dos bûcherons.

est l’ami

uoaminor ci. «ont icuj<jur« inuauuüjivs 
tXnoiKnafre* de par tout l’unlwra, «aro attx 
KubMUtuifoiitf et {mitationidanKorenao*. Prix:

g.00 lo paquet. Envoyée* par courrier parral- 
ment scullôoa et A l’abri do toute indlecrè- 
UOQ»

Adresse : Br R. DuMoit, 
IlaUtod Ht, Chicago» Db», K.-U. 
ent de touted le* maladies de*

lltrrü Ion

lernoi
lion*

J CUlDll
•8 8,_

Traitement 
ctumefc

LK cl après LUNDI, le K» JUIN DW, lo*
. tiuin* partiront rtu Termlmi*. rue Saint- 
André, Jeté* Loui*o, Quti'wo, ot arrivo- ro,‘,

•.SO A M.—Exprès» dlreot tour IcaJonrj, arri­
vant h U Jnnotlou t’hatnttord a 1.18 
p. tu.. 4 Hoburval 4 M> u. m ot. 
Chicoutimi ti ir.10o.rn (Ce train 
fait raccordement, tou* k* lotn^. 
avec lot «tattoiH sur le chonr.n 
de fer de* Da**** 1 eurent id«K.

5.30 P. M.—Kxpjf*** local tou- lo« jour* t our 
Ht-Bnyinoml. y arrivanfh 7.03 p.m. 

ARRIVEE A auroze
0.00 A. BX.—Kxprt>8direct part de Chicoutimi 

tous les jour*, uxi opt 'lurt inanohe. 
à 1 p.m^ et do Roberml toin le* 
jour*, oxeentéle samedi a H.30|*.m.. 
ftiriNUnt A Québec h i\ n.tn. tou* loi 
Jour*, oKcepte lu dimanche.

8.40 A II.-Kxmt*** local part tou* lo* Jour* 
do St-lUymond 4 7.03 a. nu, uni- 
vai t h Québoo à 8.40 a. m.

8-45 P, M.—Tram mtx(o part tou* lo* jours «lo 
Ht-T»tojonrrion <«ur le chomln «lo 
fer do* liiiiwo* Lnurcnthlo»), A 1.0D 
p.m*, delà Ulvlèro i\ ITurro 4 4.00 
p.»n. ot rtn laoHt-Joseph a7.03p lu., 

M • * arrivant è Québec a 8.43 p. nu
CO minutes au luiu Kunuurrt t;our lu lunch.

Durant. tnuL do juillet ot floûL un train 
d oxcurKion partira do Québco Ioim lo* Jours, 
cx«‘«*t»té le rtimnnohe. h l h. 30 l*. m. i*our la 
Jcunu l»rutu*. y m rivant à 3 h. p. iu.. et le* 
mardi* et -amudl* oo train ae rondra tusqiDiu 
l*io Saint-Joseph. Au retour, arrivera àOu« - 
beeh 4 h. 80 p. m.

ltii:elH d’exoureioudo Québoo au lac Saint- 
Joseph ot retour bou*g>our ixirtlr p *r oo tr.tlu 
MUiloment. 50 et* choqua.

Citai* {taial* ntlsdiM A tou* lo* train* di­
rect* du jour, et chars dortoir* aux train* di­
rect* du soir.

I.© bateau h vapeur TDA voyact'ra sur lo 
Imo St J(w ph. entre ia etaUou et lTuitel l*iko 
Viewrtmant lami^on üox iourbdc*. *o rac­
cordement av<s'. les traie*, la* hatoaux à va­
peur do M. Jlcuiner. MVtTASSlWctlSK- 
MXK voyafforoiit oonttuo «ait *ur lo Iaq 
St-Joan :

Durnutla saison des touristes, le nouveau ba- 
U^ii h vapour on aoler MJtïi'A SUIS J, on lo 
bateau a vapour UXDIKIi, partira do Itobor- i 
vtu tua^ le* Jour* à ffa. m. tôt lo «lunanobo è 1 
J.MO p. m.l pour la island House, A la (lran«l«** 
Déobmvo. y arrivant Alla. ni. (4 3.30 p. m. lo 
riimnneho). Au retour, |»artlra rt«» la Ci*amlu- 
D«'ehart:c A l p. m. et arrivera a Hdbcrval A 
üp. m.

Lu bateau A vapeur PJZItlHOXCA Irn k la 
rivière ih^rlbonoa doux foi* par senmim- ou 
plu* souvent, pour le* besoins do la scierie ot 
rte la rolonitnlion.

liO fret uo som pa* reçu 4 Québoo après 5 
h. p. rn.

Billet* do retotir de première classe atlx 
prix il’un hiuiplu billot, du Uu«boo a toute* les 
station*. 6ml* Ira avinodL, l»ou* pour revenir 
jusqu au muni i nuiront.

le chomlu rte fer transportera lo* nouveaux 
Oolonsct leur* famille* et unoquantité limitéo 
rtc* leur* efffetedo méimjfo OHAT18 

On pont rctoulr (le* mIêrc* ot do* lit* ot »o 
procurer rtc* billet* de isvasutfo choc U. M. 
STOCKING. viK-à vi* l’hôtel St-IxJuL.
ALEX. HARDV.

Agent fféii. fret cl paw. .
J. O. SCOTT. 

Secretaire ut geru ut.
Québec. 10 Juin im

CHEMIN DE FE3
Quebec, Montmorency 

et Charlevoix
COMMENÇANTE et nprè* LUNDI to S JUIN 

lbW. lo* t him* ci rouleront cominurtuil î
LA HLM Al N K

Départ rtc Québoo,
'i.TT, A. M 

10.(0 A. M.
5.01) P M.
(LIA P. M.

Départ rtcHto-Auns 
5.40 A. M.
7.17 A. ?î.

Arrivée K 8to-Anno 
8.10 A. M. 

11.05 A. M.
«asP. M.
7.ÎÎ0 P. M. 

Arrivée i Québyo
(LIA A. M.
K.VI A. M.

11.10 A. M. Excepté lo samedi 19.57 P, M.
4.05 P. M. A. 10 P.M.

19..01*. M. Samedi 1*011101001111.25 "
Pour Ion chutes Montmorency 

Départ do Québec Départ rtc Montmorency
pmir Québoo

2.00 P. Af. 3.451». AL
LES DIMANCHES

Déport do Québoo
C.00 A RI,
7.10 A. M.
2.00 P. AL 
0.15 41

Départ deSte-Anne 
5.(» A. AL 

11.50 44
4.10 P. M.

Arrivéoà SLo-Anno 
0.10 A. AL
8.20 A. Al.
8.05 P. AL
7.20 44

Arrivée 4 Québoo 
(L 5 A AL 

12.57 P. AL 
• MO “

Tour la Grande Illvlôro (Bonupréi 
LA SEMAINE

Départ de Québec Arrivée a Beaupré
5.00 P. M. 0.1.» P. M.

Départ do lloauprô Arrivéo A Québec
7.00 A. M. 8.21

LK DIMANCHE
Départ do Québoo Arrivée A Beaupré

2.00 P. M. 8.15 P. M.
Déport do Beaupré Arrivéo A Québoo

4.00 P. M. A.4'i P. M.
Un train d’accommodation laissera Ste-Anno

pour la Junction üTlortlcy ville tou* le* same­
dis 4 7.20 p. m. y arrivanlà 8.20 p. m.

l»ourautresluforuiatioua u'adrosior au au* 
rln tendant 
W. R. RUSSELL

Surintendant.
G. S. CRKSSMAN.

- Gérant.

CHEMIN DE FER

QUEBEC^ CENTRAL
La route de* touriste, nuire Québec, Port­

land. Boston et Now-York.
Scrrlco réffulior catro Québoo ot Boston 

tau* lo* jour* viA Shcrbrcohu ot Jonction do 
ÂVhlto Hiver.
Lo ot aprèn Lundi. 28 JUIN 1803, loi 

trains circuleront cotnmosuit:
EXPRESS—Départ do Québec (tmvurso) 2.30 

p.m.
Dé,«art do l/ via 1 3.00 p.m. 
Arriva a Juucilou DuiLircll A 

7.25 p.m.
Arrivo A S ho r brook 0 A 8.4.5 p.m. 
Arrive a Doulon \ 8.05 ium.
Arrive A Now-York u 11.33 a.m. 

Cocon vol court d troc U* mont rtu Quél>oo A 
Bonton ram tranrtir.rrtonioiiL pour passa- 
jrerHOii bag&Jpo, avoc éhai-dortôir (>alai* do 
Québec U b'priniflield et fait raccordement A 
Sherbrooke uvco cliar-dortoir palais pour 
Boston.
PASSAGERS—Départ do Quélicc (travorso) 

A 8.00 p.m.
Départ do TjOvIs à 8.1» p.m. 
Arrive a Jonction Dudawdl à 

2.16 a.m.
Arrivo A Sherbrooke A 3.10 a.m. 
Arrive» Portland A 12.15 p.m. 
Arrivo A Boston a 3.30 p.m.

. . Arrivo A No w-York A 7.15 n.m. 
Char paîaU dorlolr cio Québoo A Port­

land via Jonction Dudswcll ot ohutnin do fer 
Maine CunIrai.
MIXTE—Départ do Québec (traverse) A 1 p.m. 

Départ uo LévU A 1.30 p.m.
Arrivo A St-François àd.15p.m.

ALI.A.VT AU N O HD :
EXPRESS—Départ do New-York A I p.m.

Départ do Ho*ton à 7.3) p.m. 
Départ do Sherbrooke A ï.15 a.m. 
Arrive A Lévlw A 1 00 p.m.
Arrive A Québec (Traverse) 1.L3

O train est direct do Boston A Québec avec 
charpaUU direct de SpringHolu A Québec 
ran* irausbordcmcnL
PASS AG ERS—Départ do New-York 1O.C0 aura. 

. Départ do lionton 1.15 p.m. 
Départ du Portland l.w p. m, 
Départ do Hherbrooko 11.45 

P» m •
Dér art do Dodüwcll Jonction 

12.55 a. in.
Arrive A J>via 5.20 a. m.
Arrivo A Q’»él>ec (Traverne) 8.30

. . a.m.
Conrel directe «lo liorton A Québoo vlA Whlto 

1Uver Jonction et Hherbrooko.
Char palais dortoir, Portland A Québec vlA 

Jonction Dudswcll.
MIXTE—l>épart do Ht-Françols 8.00 a. ni. 

Départ do Jon« tlon lica
Arrivo A I^\is 10 35

uco 7,10a. m. 
m.

Arrivo h Québec (TrAvcno) 10.45a.m.
Notk—Il n’y aura pa* do oonvol do pasna- 

Kc*r* lalsHunt Q u>hoc lo BAincdt «olr, mais il y 
on aura un le dimanche soir.

Tou fl lr« autros convois jiartont tou* le« Jour* 
(dimanchcfl exoopté*)

2*) minutes #ont allouées pour bo falro sorvir 
des rafnilohUgemonta A Jonction Duds well.

Billots do tonrUtoH pour Newport, Whlto 
MouiitaliiN, Bouton et Now-York sont en 
vente, aussi billots d’oxournlon du samedi, 
lions pour départ le samedi ot retour lo 
lundi wilvant seront vendus t>ar les agents.

Ho ir autre» informations, « adresser au B«w 
rociii Général dos billets, vls-A-vis J’h 
1/rdfl, Québec, et à la station du chomln
s

Alol Ht­
... _ _____ ... . ..... .......du

«éboo Ont ml, qnat de 1a Twrurso, Basse- 
ilia, Québec. ■ •

FRANK GRUNDY. 
Surintendant généraL

J. TT. WAL8ÎT,
Gérant ffénérai. Prêt ot passager* 

Sherbrooke, ti juin 1323,

IA COMPAGNIE Dr NAVIGATION
— DU —

RICHELIEU ET D'ONTARIO
-OOO •

QUEBEC A MONTREAL

Les bateaux QUEBEC ot MONTREAL fc 
ront lu sorvlce tous los ionre (excepté lo 

uiiuaucho), laissant Québoo A 5 h. p.tn
MONTREAL A TORONTO

A partir du 31 mai, un butrau luttera Mont­
réal tons losJonr» (oxcopté lo dlmaiiohc) a 10 
h. a.m. : lAcnlno, A l'arrivée du train «lo midi, 
de la gare Botiavontnre : rtu Cûtonu tamtlng, 
A l'arnvéo du oonvui du Canada Atlantic a 4 
h. 45 p. ni.

LIGNE DU SAGUENAY
Le Sacruonay pu tira do Quvbco A 7 lu 30 min. 

lo mardi ot lo vendredi, lo Carolina lu lundi 
et le Jeudi pour Chloouttmi, arn tant A la 
Malbaie, A 1m ltlviéro-rtu-lioup, A Tadousoac, 
A la Baie de lia ! 14a i

IHî retour rtu S«iKue;my lo Ctintliim p u tira 
do Quebec pour Montréal a 3 h. 30 a. iu. les 
nrarorodt. Jeudi ot samedi.
L W. MYRAND.

Agent*
Québec. 4 juillet 1833.

J. CHABOT, 
lièrent général.

TrarerseUe Quebec ci Levis
1, ES BATEAUX DK C DTI4 E TRAVERS l£l U 
D temps lu ponnultunt le diumachu oxcvploi 
quittèrent:

QUEBEC LEVIS
Pour lu Orand-Trono

A. M.
7.C0 AUUodol'OuOHl

A. M.
8d>uTrain telxtopour 

UlolunontL 
If.tO Train Kxpron 

rapide pour l'ouodr.M. #
7«U0 Malicpourl'oucflt

P.M.
2*30 Tn\In Kxpron^ 

rapide do i'ÜuosL
Pour lTntoroolouial 

A. AL
7 Jt» Alallenour Camp- 

beiioo.
TJOTraln (necommo- 

dation pour la ici- 
TiOrodu Loup

P.M
L'.uU Malle pour Hali­

fax.
4.3» Train faecomino- 

datiou pour Rivloro 
rtu l«ûupi

Pour lo Québeo-Ccntral

7JO MLxto <toRiviè­
re du Loup.

1». M.
12.3J Alallo do Hall- fax*

1.90 Malle de Cam»» 
b dlou. 

C.00 Train (axxrni- 
imxlutlon do la 
UiviOro du Ja)UU.

P. AL
12^ CTraln mi x 10 pou r 

LR-Josopli.
1.30 Kxprcnm po«ir

üherbrooke.

17 lévrier 1BW.

A. AL
10J»Train Mixte do 

Kl-Jonoph.
P.M.

2*30 Elxpross do 
tiherbrooko.

LIGNE DE STE-ANNE
PA U LK VAPEUR

BROTHERS
a partir rtu 5 Juillet. o«» vapeur lai-..cm 

Québec pour.Stc-AnnubjH.mure t-uivuiiU :
Dimanche, lundi, mercredi..1 midi, tendre.!! 

A 0 hou rofl rtu mail u. IlotouriUnu lapn-fini 11.
Ce vn|icurfom nipîst uno oxciiimIou autour 

do l’ifllo rt’Orloans doux folfl par HQiuniito
CüllllllO Hlllt •'

Lo dimanche. Il Jai*i4cra le quai Champlain 
A 1 h. 30 p.m.

Imiüxll, il laissera A 2 hctircs p.m.
De retour A 0 beurre p in.
Prix : C0 oonts aller ot rotaur.
("ont une bollo OcoshIoii, t«>nt «;n jouissant «le 

la fmlolioar d'une promonado sur l’eau. <l’u«l- 
mirer lo panorama des Côtes, ce qui ot tou- 
lours «dmrmniil.

Tou to société rcllgieuxo oi civile qui \o*i- 
(Irait or^aniflor un y Ah* ri nage «n» une excur­
sion. pourront ongngoroé v.ipjur a des condi­
tions avAntAtrotur-i on H*«\rtrevtnut au (’api. 
Kortlor ou A L. F. Livoiu, matvlmud de Hour.
marché Champlain. 4 Juillut.

Traverse d«‘ Pile Orleans
----000----

VAPEUR ** ORLEANS " 
CAPITAINE BOLDUC

LE ET A PRES LK f, MAT, Ho temps ot clr- 
ooiutuncos lo pormclUuit), lü survlco *0 

f«M'a coiiiiuo suit :
LaUaorn. lTlo Lalnnora Québec

5,15 heures a. m. (U5 houren a. m.
8,00 

10 no
1.30
3.30
6.30

.•
«*
««
u

a. m. 
s. tu. 
p. ni. 
p. m. 
p. in.

0.15 
11.30 

3,30 
4. i.'» 
n.15

««
•«

«.
«1
«•

DIMANCHES
1.30 houro« n. m. l.COtiûurou
:U5 *• p. m. a:n *•
A00 44 p. ni. 4.00 44
7,to •• p. m, aoo 44

7.30 44

a. m. 
n. m. 
p. m.
p. m. 
p. m.

p. m 
p. m 
p. m 
p. m 
p. m

Dkïmiit or 
Québoo 1.00 p. m.•t

«•

De Berthlcr 
Ht-Jean 
Ht-Micbol 
St-l.aurunt

3.00 a. m.
4.00 a. in. 
5.0-1 a. m. 
0.00 &. m.

Québec 1 JW p. ra.
êl
II

Dl.MAMCff Ka KT JOUIM DK EüTRfl

art ira do Québoc les Dlmanchos ot Jours do
A partir rtu 11) JUIN, lo M MQNTMAGNY 

nartira «lo Ü 
Félon pour 1rs placcfl ci-hauts monllounéos A 
1.10 heures p. in., et repartira do Kt-Joau a 
5JW heures p. mN en arrêtant aux quais des 
places Intonnértlairos.

Cie Steamships Quebec
Ligue da St-Laureut

LB Str " MIRAMICHI ”
Capltfrtne A* BAQUET 

devra quitter Québoc lo
Mardi 8 août h 2 houros p, m*

pour Dolnto-Au-Pérc, Onspé, Malbaie, Forcé, 
Bummereido, Charlotte town ot Plctou, fai­
sant okcaIo pondant quelques heures A tous 
nos codroiû, A l’oxocpt'ou do la I*ointc-au- 
Béro, pour pormuUre aux pa*SHtfors do dos- 
cendre h terre.

Kxocllentes accommodations pour posta* 
ffors.

Prière aux expéditeurs do marquer on 
toutes lettres le nom du port do destination 
sur chaque paquet pour éviter les confusions.

Pour fret ou paas’adresser A
ARTHUR ATTKRN.

-> Beoré taire,
IL M. STOCK ING, Quai ttt André

A|fnn&V?}SS-Hl.L0t1U
12 Jull-

Voyez l'annonce de la Maison 
Live mois et comparez lez pris.

CE COMPTE DU PLOMBIER

Tous les jour» de félca, 15 vapour fera un 
voyaKO «lo l’Ilc A 8 a. tn„ rt dans l'après-midi, 
le* voyages su ferout aux mé uct houi ofl«|uo 
lc« dimanches.

Après lo 30 juin, le vapeur QliLEA AV?lais­
sera l’Ilo tous les jeudis A lu h. p. ni.

Les dimanchcfl et jours do félufl.1 o prix aller 
et retour A 81-Joseph de lié vu sera lo mémo 
que pour nie.

10 mal —

Entre St-Romuald et la Cité de
Québec

Le nouveau vapoor " LEVIS ” Capt. Desro- 
Chéri, lolssom (lu temps ot loi clrconuancc-» !o 
l>crmoUu!iM comma sail :

St-Hum pa u» Qukiibo
6.00 a. m. 5.0) a. m.
8.0) a. m. 0.00 a. in.

10.0) a. ni. 11.30 a. m.
l.O) p. ni. 2.M) p. in.
3.UÜ p. ID. 4.0) p.m.
6.P0 p. ni. G.15 p, m.

Los Dimanches
1.30 p. m.

2 00 p. m. 3.00 J), m.
5.00 p. in. li.no p. in.

Arrêtant h 8t-Romuald et au quai do AL 
Bowen, Sillory, eu montant et on rteflcemlanl.

3'oum los tuunofli» il y a un vovukc rtc Si-Ro- 
muald ot Sillery A Québec, à 7 iiuuru» p. rn.
"VAPEUR " MONTHAGNY*

CAI*T* VIEN

Co lï.rto.iu fi^ra outre Bertliior. St-Jeau, Ht- 
Michel, et Pointe St-Lauiout ot Québoo, lu ot 
a|irès lo 4 mal. (lo temps ot low circonstances lu 
permottanU voyages comme suit : ions leu 
jours A 1'oxoopliou du rtunano ic «:t les jours du 
fêtes.

DicrART PIC
Berthlcr A.’Wa.m,
.HUlonn f>.3i) a. m.
rit-Michel 7.15 a. m.
rit-J^uront &oo a. m. '

Le Samedi

Aurait été évité si vous aviez employé du BON PA­
PIER A TOILETTE. L’usage du gros papier est la cause de 
presque tous les défauts des égouts d’une maison.

Evitez donc Jcs maladie* et tenez vos égouts en bon 
ordre par T usage du

PAPIER A TOILETTE
ZED. IB. ZEZDZD^ST G113
AGENTS pour Québec

I*. H. Andrews & l'iis
La R B. EDDY Cie,

HULL, CANADA.
HOTEL FRANCHERE

' .V
\ï$Sk h» "* » uV:.'t2UwT)iO*.: V. r > ta fmSi Ê

M

ii^l!

SO',Tl I
l&spA 

W©

l.'V

•W •> « 1

U seul II.Mul Caiimlion- 
Kram;aiaAChicago. Situoau 
cuniicrtu la oolmiiu oaua- 
dienno et h deux |tas «lo 
lugli :e caDAdionuo-fnmcai- 
■e. 3(H) chain bre* nouvelle­
ment utriuhoincut muiihb-cfl

i cotii|viU'iol«‘fl. Li-Moluii H ur- 
jbain.s ]iaJks«-nt à la jKirtu «lo 
UOt établiss«*inont. Rest au- 
fftnt rte promièro classe.

PRIX MODERES

Direction d'après lo plan 
Karopéeu. Dour plus am­
ples Information!, h’adre*- 
«ur ii

Québec, 8 avril—3 ini.

CHAMBRES $1.00 $l.ûO PAR JOUR
0- «I. & CABRiEL FRANCHERE, Proprietaires.

Coin Vemon Parle Plnco ot rno Tlxroop.

ENGINS de fi à 150 chevaux-vap»%ur 
lîüuilloireB do tous genre»

et toutes grandeurs

MOULINS à bardeau,
à lattes, 

a scie, 
rLA-NEES, etc.

IiisIriimciitM aratoiiVN toutes sortes------

u
K

”W~. _A_. BOSS
10 uiaro— q b lpè QTJ JS 33 IEC O

LA COMPAGNIE DES INSTITUTS
— 3D LT ----

Dr LESLIE E. KEELEY
DU CANADA

(Incorporée par lettre» patcutefl «oiih lu grand .Sceau pour la l'ulxsaiioe du Canada)

Ayant ncquln lo droit d nrtmtnlotrer dnnfl tout lo Canada, oxcoptô dam l’ilo Van­
couver, Ica romôdoi du Dr LotiUc E. ICuolcy. pour guérir rtc l'abus do VAlcool, 

do la Montbino. «le l'Opium, (lu Tabac et la XXovrasthoiilo

A OUVERT DBS MAISONS DE SANTE
AU 'KO «4 KllK MA1N1M9DK£UT, lUOJVTiifUL

Au Ko il rue Rielieileu, <(110X100,
ICI au i\u S 2 nie HisAuSi, Ofiaiva.

U ND 8UGCURSALK e*;t aussi ouverte chez le Dit MORKNCY, ù S tu-Marie do la ll(vuico
Co IraKotnant o*t aliniiilstré par «n oorp4 do tnédecbm qui ont suivi un cours s|rici \l 

Dvii^ht, Illinois, nous les iiihlructloufl IminOdlniofl du Du K KKLKY u*. «lorun uoUiS^uoh.
HnuvciioK-voiiii quo ectto coinpaifnlo «unlo autorisée n employer l«» rumedo» du D*i 

KKK1.KY, coiinuji floiiH lu nom du ’* GOLD (-UU K."ut qne ou h rumerton uu «o Lrouvuui pan ail- 
lu 11 r r* au Canada* (luodaiiH luë iustitutH monllontiuH Cl*âO MUS,

Non- «lem vnuaiiN a (oulcilc- autorités roll^'ouso. otvilu ut sclontinquu du vouloir bien ho 
rmiBclafnrr sur la vérité «lc^ ilivor^cfl aimoncui* i c » hujüI. ot «ur la m iillcuro 1: ir mtlu qui leur 
ont » péri a. C'e-t une qmmtlon il'ordro public à Uijiiullu uflt iiitoru wùu la uociété tout ontiûia 
utquudnil pi'OÜKor toute autorité*

DR S. LACHAPELLE, M. P.,
Surintendant médical pour le Dominion.

avril iWn.

Epicerie modèle de CROTEAU, ERERE & CIE
PLACE JDU MARCHE CHAMPLAIN

rJJOURS KN MA TNS : Un nsMortinicnt (1er* pliiM complutn do tom; I03 articlos 
qui resiicirtont de cette ligne do commerce, tel» (juo :

VINS, LIQUEURS, ALCOOLS, SUCRES,
TABACS, CIGARES, CIGARETTES, HUILES, ET

|7N UN MOT tout co quo peut contenir une épicerie do première clmwo, tel» que :
& Thés, Cafés, Brandy, Bootch Whiskey, Ryo, Vieux Ryo, Gin on 
fûts. Gin en flocon. Epiceries, Stock complet. Marinades, Tabacs 
do choix, Vins do toutes sortes. Cigares do toutes marques*

En ouvrant uolrc magasin temporairement formé, nous avons décidé de le tenir eur 
1111 pic«l d'égalité avec lux meilleure* inainon» du genre duns la province. Ku mémo lempH 
non» faisons appel h nos ancien» client* aveu qui nous espérons renouer no» relation» d’af 
faire», un lour promettant qu'ils seront bien sur vit. Le» cultivateurs sont invités K lions 
faire une visite lorsqu’ils viennent an marché, vu les facilités que leur oflre h»proximité 
do notre poot* de commerce. Noua iuvitous aussi toutes Ica personne» qui voudront bien 
nous honorer de leur patronage.

n(l CROTEAU, FRERE SCIE ,
10 (uni—€ m w Placo du Marché Champl i

CHAUSSURES
— A —

BON MARCHE

Immense sacrifice
pour tout lo mois do juillet 
afin rte réduire Ion took doté.

Venez enfouie en 
bénéficier,

w

J. H. BEGIN, 121 RUE S»'*T J0SEP"
*n#-r-n*n!T.*TT! nwnTJTffl H93 HT-HOOH0213

3Julllot -l m

IMPORTATION DE VINS DB BOURGOGNE 
Par le «toamer ** AVLONA99

CflUB DK VAÎ-NAY, POMMAIlD. BEA U NK — MAÜO.V, JCTU, EIU 
ACAU-DK-VIKDF. MARK DK BOUKGOONK;

VIKAIQUfCB PURS D» VINB BWftP?

|ETo-
TELEPHONE 344 

SOT-J'JEDJVISr.—24 ocL U» 1rs

23179827
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ft ANNONCES NOUVELLES

Pierres à woulango. —Compagnie Chinic. 
George M. Webster & Co marchands do 

charbon.
Institutrices deuandées.— C. B. Mai'* 

cotte.
Cour Supérieure.— Fisel, Burroughs k 

Campbell.
On domandc.—No 5 tue Charlevoix. 
Théâtre Royal.
Excursion k la Rivière du Loop.

JEUDI. 3 AOUT 1803

L’assemblée de St- 
Constant

Ouverture fie la campagne
dans le district d8 

Montreal
L’hon. M. Laurier sur les 

questions du jour

(De notre correspondant spécial)

Montréal, 3 août. —Le district de 
Montréal no restera point en arrière de 
la région do Québec. Lo mémo cnt.hou- 
hiaarne riy manifeste non - seulement 
parmi les anciens partisans de M. Lau­
rier, mais dans los rangs conservateurs. 
L'on admet qu’il est l'homme de la situa­
tion à cause de son talent, do sa droiture 
et du prestige dont il est entouré.

La première des réunions qui vont 
avoir lieu dans cotte partio de la pro­
vince a été tenue k St-Constant. Kilo 
avait été convoquée ]>our les comtés 
unis do Laprairie et do Napicrvillo. Elle 
fut présidée par M. Goyet te, ancien dé­
puté, et par M. lo notaire Main. MM. 

t Laurier, Marchand, Marcotte, Bruneau, 
Tarte, Rodolphe Lemieux et le Dr 
Lanctôt ont parlé. Environ quinze cents 
électeurs étaient présenta.

Lorsque M. Laurier s’avança sur l’es­
trade au milieu d’acclamations unanimes? 
M. Je notaire A mould lut une superbe 
adresse au chof libéral, qui répondit avec 
toute son éloquence ordinaire. Il com- 
mouja jiar dire qu’il respectait les con- 
viotions de chacun ; qu’il ne voulait 
avoir l'appui que de ceux qui croient 
sincèrement quo son programme mérite 
leur entièro approbation. Qu’on me 
suive, dit-il, non parce qu'on est libéral 
do père en fils, mais parce qu'on croit 
quo mon programme forait lo bien du 
pays.

Abordant la question d'émigration, il 
dit qu’en Anglotorro, en Irlande, en 
Allemagne, l’émigration s’explique, mai» 
qu’ici, dans un pays capable do nourrir 
cent millions d’âmes, cinq millions n’y 
puissent subsister, o’ost quoique chose 
d’in justifiable. L’oppression du milita­
risme ost le fléau de l’Europe : lo nôtre 
est l’oppression du gouvernement.

Ou dit que nous sommes riches. Cer­
tes, si la possession d’un sol oxcellcnt 
est une richesse, le mot ost vrai, mais 
comment se fait-il que la jûunesso est 
forcée de s’expatrier ? Le peuple est plus 
pauvre aujourd’hui qu’il y a quinze ans 
par suite de lu dépréciation do la pro­
priété. Si l’agriculture no paio plus 
comme il y a quinze ans, c’est qu’elle est 
tftxÿc deux, trois, quatre fois comme 
Alors.

Les marchands, sous lo régime actuol 
sont bon gré mal gré et «ans salaire les 
percepteurs des taxes du gouvcrneinout. 
Chaquo fois quo vous entrez dans un 
magasin, voua payez une taxo au gouver­
nement. Sur chaquo piastre que vous 
payez, il y a 30 ou 40 cents do taxo, 
tandis quo «tma le gouvernement Mac- 
Kcnzio il n’y on avait que 17$. On vous 
dit que c’est, pour vous forcer d’acheter 
les produits de l'industrie nationale , 
dans ce cas, la taxe no va pas clans lo 
trésor public, mais clans lo gousset des 
monopoleurs. La taxe ost nécessaire, 
mais c’est une immoralité qu’ello aille 
aillours quo dans le trésor public.

Nous nous opposons à cola, dit l'ora­
teur. Prenez lo sucre comme oxomple. 
Lo Canada on consomme 200,000,000 do" - • • -v • * * %
livres, qui paiout un droit do 7f8 c. par 
lirro ; co n’est pas uu taux élevé, et ce­
pendant, cola rapporte aux raflmeurs un 
profit Aimuol net do $1,760,000. Est-il 
étonnant quo ces gens souscrivent largo- 
ment pour fairo élire les tories î 

M. Laurier consacra la fin do son dis­
cours à la question dos écoles, dînant 
qu'à ses yeux c’oat de Ja tymunie que do 
forcer un catholique à envoyer ses on- 
fAlita aux écoles protestantes.

Cette magnifique Assemblée, commen­
cée Ml heures, s'est tombée à 4 heures 
de l’après-midi.

M. Lan; 1er, do. retour en villo hier 
ècir, est parti pour Arthabaskaville. Il 
reviendra samedi pour l’assemblée du 
Sault au Récollot.

Plusieurs députés d'Ontario ont déjà 
accepté l’invitation de parler à la grando 
assemblée du quatorze sur les terrains 
de Imposition à Montréal. Il devra y 
avoir 20 mille personnes,

■ , H ^ ■ ■ ■ —

On annonce la mort de Mario Ucliard, 
célèbre romancier français.

Le Chronicle sc prononce carrément ce 
malin j*our le Tarif Reform.

Le blocus du Siam par la flotte française 
a été levé hier.

L’hon. B. II. Blakc, revenu d’Europe par 
le Vancouver, est retourné dans sa famille à 
la Malbaie,

La nomination du capitaine Kindcrsley 
comme aulc-de-carnp de lord Aberdeen, a été 
continuée par lo commandant en chef, ad­
ministrateur du Dominion.

mrnmmmmrnm
La Cour Supérieure de Chicago a con­

damné hier pour mépris de cour les direc­
teurs qni ont voté lu fermeture de l'Expo­
sition dimanche dernier, en dépit du l'in­
jonction contraire du tribunal.

tm ^ «•
C’est lundi prochain que commencera la 

session extraordinaire du Congrès américain 
convoquée par le président Cleveland.

On sait que cette session aura spéciale­
ment pour objet l’abrogation de la loi Sher­
man, qui obligo le trésor américain à dcs> 
achats régulieis d’argent. Grâce à cette 
loi, lo drainage de l’or a pris dos propor­
tions inquiétantes. Tous les mois, on jette 
dans la circulation des millions do billots 
émis en échange des lingot» d urgent ache­
tés aux mineurs.

Mais ces billets, dit&Vurr Certificaten, no 
représentent qu’une valeur fictive, puisque 
lo gouvernement achète l’argcut au cours 
commercial, et que ce coure n'a cessé do 
baisser depuis 1890, oh U loi dont il s’agit 
a été arrachée nu congrès pur des politi­
ciens aux ubois, désireux no so rattacher 
quatre ou cinq Eut» miniers qui lui échap­
paient.

Aujourd’hui, le silver dollar no vaut en 
réalité que 55 cents. Tonte autre valeur 
qu’on lui donne Ob’- purement convention­
nelle.

Les trois première mois de l’exposition 
de Chicago sont finis, et si les trois der­
niers n’amènent pus plu# de visiteurs au 
parc Jacksou, cette vaste entreprise ho ter­
minera d’une façon désastreuse.

Le nombre des entrées fuyantes pendant 
le mois do juillet a été de 2,750,971 ; on a 
atteint lo maximum le 4 juillet, avec 283,­
273 entrées payantes, et le minimum di­
manche dernier, avec 18,637. R y avait eu 
1,050,037 entrées paynntes pendant le mois 
de mai, et 2,675,113 pendant les mois de 
juin, soit un total de 6,485,121 pendant la 
première moitié de l'exploitation.

M. Higinbothmn, lo président de l’expo­
sition, n’eu continue pas moins k entrete­
nir les vues les plus optimistes quant au 
résultat final. “ Le premier trimestre de 
l'exposition, a-t-il dit en substance, n’a pas 
donné les résultats qu’il aurait dû donner, 
mais ce premier trimestre n’est jamais le 
meilleur. Je crois que lo nombre des visi­
teur» va augmenter tous les jour#, et que lo 
second trimestre do l’exposition nous sur­
prendra autant que le premier nous a causé 
de désappointement. ”

Dernières Dépêches
Acquittement de Morissette

(Déjtfchi spéciale à L’Elkcteuii)
•----- /

Boston, 3 août, 3 h.—Les procédures 
d'extradition contre Alfred Morissette sont 
renvoyées.

Nouvelles de Montréal
(De notre correspondant régulier)

Montréal, 3 août.—Les tories anglais 
disont qu’on a beau signer des requêtes 
pour d- mander la nomination de M. G. 
Boivin à la perception des Douanes, c’est 
peine perdue, attendua que M. White a sa 
commission dans sa poche, et qu’on attend 
seulement le retour do sir John Thompson 
nour déclarer 1»» comté de Cardwell vacant. 
Ils ajoutent que tons 1rs ministres français 
comme anglais, k I’niiique exception de M. 
Ouimet, ont donné leur parole k M. White,

—U est rumeur que MM. Duncan McIn­
tyre, R. B. Angers et 1). Ross, de Québec, 
viennent d’acheter entre eux uu millier de 
parts de la u Royal Electric Company. ”

—On p&rlo un ncu moins du banquet à 
sir Hector, mais il parait que lo projet ar­
rive rapidement h maturité. Lo correspon­
dant- do VEmpire a interrogé l’un des orga» 
nisateure, qui lui n dit entre autres choses:

" Il est parfaitement vrai qu’il est ques­
tion de donner uu banquet à sir Hector. 
Comme celui-ci a accepté, la chose se fera 
au commencement do l’automne. Nous 
voulons une démonstration éclatante et 
pouvant donner une juste interpretation 
tics sentiments qui animent les organisa­
teurs. Eilo sera politiquo dan» to itc la 
valeur du mot, et non iule affaire de cote­
rie.

" Nous n’avons nas l’intention de semer 
les divisions dans le parti, mais de lo forti- 
fior. Sir Hector a été l’uno des plu» gran­
des figures politiques do notre pays pen­
dant pins d'un quart de siècle. Il a con­
tribué ù faire adopter presque toutes les 
importantes niaanr.es qui ont aidé au déve­
loppement da Canada ; il a été lo collègue 
loyal et habile do Cartier, sou successeur 
et, anssi, très longtemps le lieutenant du 
regretté sir John.

•* Comme il n’est plus ministre et qu’il 
no dispose d’aucun patronago, une grande 
démonstration en son honneur prouvera lo 
respect que toute la proviuco a pour lui.

M Les anciens collègues de sir Hector 
seront invités et nous comptons sur la «or- 
diale coopération de M. Ouimet.”

L’Empire laisse entendre que co banquet 
sera présidé par un Anglais bien connu et 
que, d’ailleurs, les gens de langue anglaise 
seront on grand nombre. f<

D’autre part, on dit dans les cercles con­
servateurs que la rentrée en grâce du sir 
Hector ferme la porto pour toujours A M. 
Chapleau.

—Aujourd’hui, la ville fête royalement 
les marins d’Italie. La fête a commencé à 
10heures ce mutin par une parade delà 
brigade du feu ; â 11 heures, promenade en 
voiture ; 4 1 h. 30, lunch sur U Montagne ; 
ensuite on so rendra & la gare Bonavcnture 
pour aller 4 Lachine prendre le Sovereign 
et sauter les rapides.

—Comme contrepartie k l’atliludo du 
maire Desjardins, on cite la conduite da 
maire Du rocher d’Ottawa lors do la réunion 
do la Grande Loge Maçonnique au moi» de 
mai dernier. M. Du rocher répondit cord Ut- 
foment que la ville recevrait ses visiteurs, 
et le jonr de la réception il délégUA un 
éclievin pour le remplacer. Do cette façon, 
les sentiment» de personne ne furent 
blessés. •

Horrible drame de la folie

Un père tue 8% femme 
et ses enfants

Appleton (Wisconsin), 2 août.--rOn vient 
d’apprendre qu’au drame épouvantahlo 
s’ost déroulé, pendant la nuit-, dans les en­
virons d'Antigo. Un fermier du nom do 
William Nonemacker a tué sa femme et ses 
trois enfants, et a essayé de se tuer en­
suit».

Quoiqu’il soit très grièvement blessé, 
Nonemacker a fait lui même le récit du

crime arec nue indifférence qui fait tuppo-

peur
tuer avoo toute sa famille.

Lorsque sa femme et ses enfants ont été 
endorrnio, Nonemacker est allé chercher 
uno liocho. Il a d’abord tué sa femme de 
trois coupa terribles sur la tête. Passant 
dans une chambre voisine, il a tué do la 
même manière sos deux enfants, Joseph, 
âgé do six ans, et Willie ûgé de quatre ans. 
Retournant alors duns la chambre do sa 
femme, U a saisi son doruler enfant âgé 
d’un an et lui a également fendu le crâne.

Nonemackor est monté ensuite sur to toit 
de la grango et a essayé de sc tuer ou se 
précipitant sur io sol. Il s'est très grièvê* 
nient blessé à l’épine dorsale, et s’il ne 
meurt pas de ses blcuures, il restera, dit­
on, paralysé des deux jambes.

LA CRISE AUX ETATS-UNIS

CLOTURE TEMPORAIRE DE 
MANUFACTURES _ ..

Une ressource qui se pré­
sente à point

8 & 10 millions sur lesquels on ne 
comptait pas

Boston, 2 août.—On mande de Lawrence 
que le» moulins Atlantic fermeront sa­
medi pour un mois, les Arlington pour 
d’ici k la fin du mois, et les Pombcrlon pour 
deux semaine». Les employés uo «ont pas 
surpris ui trop désappoiutés do ce relâche.

Fall River, 2 août—Le» moulins Robe- 
oon ferment leurs portes. Co n’est pas une 
grosso manufacture, clic n’omploio que 275 
personne*, et sa paio hebdomadaire est do 
$1,800. Le moulin Anawan et Mefcaco- 
met ferme pour deux semaines.

Hartford, 2 août—La manufacture Eddy 
(machines électriques) no marchera que 
huit heures par jours d’ici à cinq semaines.

New-York, 2 août.—Une aubaiue ines­
pérée se présente pour sauver la situation, 
ijcs bon» dns Etats-Unis ont tellement 
baissé quo les banques peuvent avec profit 
en faire la Lose de nouvelles émissions. En 
conséquence, les principales Banques sont 
en voio de faire des arrangomente entre 
elles ]>our augmenter leur circulation du 
minimum où cllo est anjonrd’hui à un 
chiffre qui fera disparaitro la tension ac­
tuelle. On évalue h huit ou dix milbous 
de piastres lo montant qui sera juté dans 
la circulation sous peu.

Ligne du Saguenay
Le Canada, dont l'arbre do couohe riemt 

brisé dans lo Saguenay, est passé devant 
U ville lder sous sa propre vapeur, mais on 
n* taisant usage que d’une roue. 11 a cou- )* 

'tiqué sur Bord, ou on lui posera un nou- 
▼cl arbre do couche.

Le Bohemian remplacera le Canada et 
quittera Québoc tous les mercredis cl sa­
medis, arrêtant k tous les ports intermé­
diaire».

Il y aura donc encore tous les jours un 
bateau qui quittera Québec pour lo Sague­
nay : lo lundi, le Carolina ; lo mardi, U Sa­
guenay ; lo mercredi, le Bohemian ; lo jeu­
di, U Carolina ;.fo vendredi, te Saguenay ; 
le samedi, U Bohemian.

Le Saguenay remplacera lo Canada di­
manche prochain ; il partira de Québec 
pour Montréal à 1 h. p. m.

Enterrée vivante
SORT MALHEUREUX D’UNE 

JEUNE FEMME

Son mari devient fon en appre­
nant la nouvelle

Whitehaven, Pc., 2 août.—On nous rap­
porte un triste cas de Morrison, nn petit 
village situé k trois milles d’ici. Une jeune 
femme mariée depuis neuf mois «culomoot, 
est décédée. Du moins, les raédçcin» avaient 
fait leur rapport, et la défunte (?) avait été 
enterrée selon la coutume.

Lo pauvre veuf se init soudain dans la 
tête que sa feinme avait été enterréo vi­
vante et il eu perdit la rainon.

Pour le satisfaire, sea amis so décidèrent 
enfin k faire déterrer le cercueil. La fos»o 
fut ouverte, le cercueil remonté sur la terre 
franchement remuée et k la stupéfaction 
des témoins do ce drame inattendu, l'hallu­
cination du pauvre malheureux devint une 
rénlité terrible.

I* femme avait été réellement enterrée 
vivauto et son époux désolé est resté fou, 
sa folie est désormais inguérissable.

Morrison est un village habité paT des 
cultivateurs aux imeurs paisibles, établi sur 
la côte occidentale du Mont Yeager.

Il y a environ deux ans un des vieux de 
l’endroit, Charles Roger mourrait ne lais­
sant qu'un fils qui portait son nom.

Oc dernier épousa, six mois plus tard, 
uno jeune fille du village, du nonuleCatho- 
rinc Loader.

U nouveau conple vécut dnnslo bonheur

Le commerce deB framboises
Il *n*y a pas qu’.Y Montréal et dan» les 

Cantons de l'Est qu'on achète les fram­
boises en grande quantité. Des commer­
çante viennent dans le district de Québoc 
cetto anuéo et achètent tout ce qa’ils en 
peuvent trouver k 60 cts 1« seau. Si cela 
continue, dans quelques années les per­
sonnes do la ville devront payer cher pour 
eu avoir.

Plaintes des contribuables
On nous prie d’appelor l’attention do co­

mité des chemina* snr lo mauvais état des 
mes aux abords de la Douane.

On nous fait aussi remarquer qu’on a ou­
blié do remplacer les passer elles qu'on a en­
levées pour placer uno voio forrée sur la 
rue Dalhousie.

A propos, quant À poser des passerelles, 
U vaut mieux les mettre un peu au-desnus 
du niveau de la rue comme k lo Haute-Ville, 
autrement cllos ne servent que de récepta­
cles à l’eau et k la boue et sont plutôt une 
uuisancc.

— Les résidents de la côte da Palais se 
plaignent d’un antre côté ou’on n’orrooo 
jquo partie do la cote, jusqu’à la rue Mc­
Mahon. Los résidents de l’autre partie sont 
-aveuglés par la poussière.

Petites notes
Il n’y aura pas do séance du comité des 

finances cette semaine.
—On racouto qu’une petite fille du quar­

tier Montcalm a accidentellement uvale 
une épingle mardi dernior et no s’eu porte 
pas plus mal.

—L’installation de la lumière étectriqno 
sur la Jetée Louise et dans le hall des im­
migrants est maintenant terminée ; on s’en 
servira au premier steamer qui arrivera de 
nuit.

—Mlle Dobell, fille <le ML R. R. Doboll, 
est tombée do sa monture alors qu’elle pre­
nait un exercice d’équitatiou, s'infligeant 
des contusions sérieuses.

Charrons et forgerons
Une réunion des charrons et forgeron 

sera tenue ce soir, jeudi le 4 uofit, dans Is 
salle Patoine, 250 ruo Saint-Joseph, a 
8 h. p. m.

La réunion est tenno nous les auspices du 
Conseil Contrai. Tous les forgerons cl 
charrons do la ville sont priés d’y assister.

Par ordro,
P. J. JoiUH, Sec.-Arch.

Haute chirurgie
Le Dr Grondin a enlevé hier une tumeur 

pesant 72 livres à Tunedo se» patientes daus 
sou hôpital prive rue Su-Ursule.

Compagnie du Richelieu et d’On­
tario

Lo Bohemian remplace lo Canada sur la 
routo du Saguenay. Lc9 jours do départ de 
Québoc sont le mercredi et samedi.

Lo Bohemian arrêtera à tous les port».
Le Saguenay fera le service du dimanche 

et partira du Québoc pour Montréal à uno 
heure do l’après-midi.

Théâtre Royal
Nous avons été heureux de constater hier 

soir qu'un auditoire plus nombreux quo 
d'habitude était venu cnfcndro le drame

le plus parfait pondant un an.
Alors la jeune femme commença k se 

plaindre d’un mal inconnu. Elle s’alita et
ne so rcluva plus. Des médecins distingués 
furent mandé», mais tons s'accordèrent à 
déclarer qu'elle lie pouvait pas en reveni», 

Un jour elle mourut. Le médecin do la 
famille craignant qu’elle ne fût en léthar­
gie, fit, sans en parler k M. Charles Roger, 
plusieurs expériences sur le cadavre. H se 
convainquit, d’après les donnés do la 
science, qu’elle était bien morto et qu’ello 
devait être inhumée. L'enterrement eut 
lieu.

Après avoir eu beaucoup do douleur, 
naturelle d'ailleurs vu les circonstances, 
Roger sembla se consoler peu h peu. Un 
beau jour, un du ses ami* l'informa qu'a­
vant son mariage, sa femme était sujette à 
l'hystérie et qu'il était bien possiblu qu’ello 
eût été enterrée vivante. Il avait à peino 
appris cetto nouvelle que cette terrible
Î année hanta son cerveau. Il en devint 
ou. car il y pensait nuit et jour.

Il alla voir sc» amis et k force de leur ré­
péter que sa femme était vivaule dan» sa 
tombe il les décida k allor voir pour satis­
faire le maniaque comme on l’appelait. Ils 
sc rendirent avec lui au cimetière, une dou­
zaine en tout, et firent déterrer le ccicuoil.

Fendant tonte la durée des travaux, le 
malheureux resta immobile.

Mai» quand le ccrcnci! fut enfin déposé 
sur l’herbe, il »e précipita sur le couvercle 
et on eut toutos les peines du monda k lo 
câliner pour permettre aux ouvriers d’enle­
ver le dessus. *

La femmo avait, de fait, été enterrée vi­
vante.

IjC cadavre était la face tournée an fond, 
la vitro était brisée et la robe ainsi que la 
chair étaient par lamtiCAUx.

I<e pauvre fon est aujourd’hui à l'asile ; 
sa folie est incurable.

A TRAVERS LA VILLE
Echos de Chicoutimi

que la troupe
Vaught joue avec beaucoup de succès.

Lié par un Serinent 
Might joue avec bcaucc 
C’eut un magnifique augure pour la pro*

Fraaerville
Un institut pour le traitement do l’alcoo* 

lisnio, da tabac, de l’ontam et de la mor­
phine par lo chlorure a’or et de soude est 
ouvert à Fraaerville sons U direction du 
Dr E. O. Cloutier 12 juU—fin

Rebecca Wilkinson, de Brownsvallcy, 
Ind., dit : 11 J’ai souffert pendant trois ans 
de névralgie, faiblesse de l’estomac, dys­
pepsie et indisgustion jusqu’à fépuisement 
de ma santé.

J’oi acheté une bouteille do South Ameri­
can Ëftrvint qui m’a fait plu» de bien que 
toutes les fois do ma vie où j'avais dépensé 
$50 pour le docteur. Je conseillerais à 
toute personne faible de sc servir de ce re­
mède précieux, que jo considère comme le 
plus grand remède du monde.—Une bou­
teille essai vous convuincro. A vendre par 
W. Brunot Sl Cio.

26 oct. 1892 —lan s.

Dorant les mois de juillet et 
ao&t, an train d'exoursion par­
tira do Terminas da ehemia de 
fer da Lac St-Jean, ruo Saint- 
André, tous les jours, excepté 
ledimanebo, à. 1 n. 30 p.m., pour 
la Jeune Lorotte, y arrivant à 
2 b. p.m., et les mardis et same­
dis ee train se rendra jusqu’au 
lae St Joseph. Au retour, eo 
train arrivera A 4 h. 20 p.m.

Billets d'exoursion de Québeo 
au lae St-Joseph et retour, bons 
pour partir par co train seule­
ment, 50 cts chaque.

Lundis et vendredis—3 juillet au 28 sept

Défiez-vous des fruits verts
Maintenant que lo temps de la çanicule 

touche à sa lin, une attention particulière 
devrait être faite anx alimonts dont on fait 
usage ; Ica fruits qni no sont pas encore 
mûrs et les légumes gâtés occ&sionuent des 
crampe», le choléra morbus ou la diarrhée. 
Les enfants sont particulièrement sujets k 
cos sortes de maladie», et aucune mère ne 
peut los en guérir si elle n’a à sa portée une 
Doutcille de Perry Davis Pain Killer. C’est 
un remède sûr et rajiide et s*ns lui le buffet 
aux médicaments est incomplet. Demandez 
la grande bouteille, 25.*

English Spavin Liniment fait disparaître 
toutes tumeurs dures, molles ou calleuse», 
reliquats d’accidents chez les chevaux, 
vussigons, jardon», snros, entorses do l’é­
paule, formes, raideurs, entov scs en géné­
ral, gonflement do la gorge, toux, etc. Suu- 
vez $50 par l’emploi aune bouteille.

A vendre par YV. Bruuct & C»e.
2G oct. *92-—lan

Lo chemin de for de Québec et 
da lac St*Jean émet des billets 
do retour,—de première classe, 
—do Québec à tontes les sta­
tions (an nord do Charlesbourg 
Ouest) an prix d’un simple par­
cours. valables pour partir par 
les convois qni quittent Québec 
ii 8.30 a, m. et 5,30 p. m., le sa­
medi et ponr re venir par n’im­
porte quel train jusqu’au mardi 
suivant Inclusivement. Chars

Liais attachés à tous les trains 
*ects.

Vendredi—7 juil au 29 sept.

COTATIONS DU JOUR
FOURNIES PAH LE

queb:c stock & PRODUCE exchange
103 Rue St-Pierre

VALEURS CANADIENNES.

INCIDENTS DE L’ASSEMBLEE
D’HIsft

Une personne qui arrive do Chicoutimi 
rapporte qu’hier, la partie oratoire de la 
fêle a été marquée par des incidents remar­
quable».

11 était 1 h. 45 lorsque les discours out 
commencé.

Sir Adolphe Caron prit lo premior la pa­
role, et lorsqu'il eût fini, quelqu’un étran­
ger à la localité avant proposé Irais hourra» 
en son honneur, l'assemblée resta impassi­
ble et muette.

L’hon. L. O. Taillon vint ensuite, et par 
la musique de sa voix fit un peu oublier la 
pénible impression causée nar l'incident.

Mais l’orateur suivant, M. Belly, M. P., 
ayant voulu parler politique, la foule s’est 
portée sur le hutting, en a fait descendre 
M. lfolfoy et a hissé sa place k M. Bavard 
qui a été vivement applaudi.

Matinées
Aussi feuilles de modes pour juillot | 

Voir Annonce Fortin à Michaud, Ire page.

v est un mngninquc augure nour la pro­
chaine saison théâtrale et uno lionne note | 
justement méritée pour la brillante troupe 
de Lillian Tucker.

On annonce pour ce soir et lo reste de la 
semaino uno nouvcllo pièce ayant pour titre 
44 Driven from Home ,comédie d’upqbaefcQ; 
moralité et à laquelle nous espérons que fo 
public icra grand honneur. ^

Prix populaires, 10,20 et 35 cts.

Magnifique excursion
Noiib prions le publie de se hâter d’ache­

ter des billots pour lu grando excursion qni 
aura lieu samedi prochain le 5 août de 
Qdélice ù l.i Rivière du Loup (en bas), par 
le chemin de fer Intercolonial.

C*c»t la *-.cule occasion de ce genre qui 
sera offerte aux citadins cet été. Le voyage 
sera des plus attrayants ; rien ne sera 
épargné pour donner anx excursionnistes 
tout le confort désirable.

Les organisateur» de co voyage de plaisir 
noua prient d'annoncer que ic nombre îles 
billets est limité et qu'il serait regrettable 
pour plusieurs de perdre une aussi magnifi­
que occasion, en négligeant d’acheter leurs 
billets tout do suite.

La ligne franco-canadienne
Le premier steamer do la nouvelle ligne 

fr&uoo-cauadicnnc, dont nous entretenions 
nos lecteurs il y a quclquo» jours, est passé 
à Mataiie à deux heures hier après-midi.

Quarante-Heures
Les Q.u.vrantc-Hcurcs auront lien à la 

Congrégation de Saint-Koch, le 6 ; au cou­
vent de Saint-Joseph de Lévis, le 8 ; h 
l’Asile do Sainte-Brigitte, le 10 ; au cou­
vent de Soiut-Sauveur, le 12.

Service des Signaux
Québec, 3 août 1893.

9 h. 45 a. m.
L’Islct—Clair ; vent ouest Montant, 8 

a m, str Siuilia.
Rivière du Loup-Clair ; fort vent oaest. 

Montant, 1 a m, \nj>t*ür Saguenay.
Pointe au Père—Fort vent ouest Mon­

tant, 7 p m, sir Scots Roj’s. Descendant, 5 
a m, str Sarinaiian ; 5 h. 30 a in, str Slavo­
nia.

Cap Chatte—Vont ouest Montant, 8 a 
m, str Mitauiiehi.

Cap Madelcino—Clair ; vent nord-ouest
Cap Rosier—Montant, 8 a in, str La Ca­

nadienne.
Iles aux Caribonx—Fort vent nord-ouest 

Montant, 8 a m, barquo Altaï. Remorqueur 
Dauntless A Tuiicre. Keino«qucur Beu ver est 
à Raie Trinité.

Anticosti—Plnio ; briso nord-ouest.

Au Parc de l'Isle
Qu’on n’oublie pas les voyages des ba­

teaux k l’Isle d’Orléans, tou» les soirs de 
celte semaine si lo temps le permet, fan­
fare k bord des bateaux. Départ lo Qué*

‘ 7.30 p. m., et*«tour à 10 heures. Il-,,

VALBUHS.
•

D
e­

m
an

dé

O
ffe

rt.
Canadian Pacific..................
Duluth Com. .c,...»...........

70ÿ
7

17

703
6

14gDuluth Pref.. ÎSafP..........
Grand TruLic Iséi» ......
Grand Trunk 2nd.. • a..........
Com. Cable. ....................... F244 124
Wubask Com.......................
Wabash Pref........................
Montreal Telegraph............
Richelieu & Ontario............

1324
52

165
190
135

• •••••
217
114
120
165
245

• •••••

ini4
50 

15» 
187 
12t>i 

• • • • •
214

Montreal Street Ry.............
Montreal Gué Co......... .
Bell Telcplmnc....................
Royal Electric.....................
Bank of Montreal. .............
Ontario Bank........................
Banque du Peuple................ 110

140
2.’»

• • • • a

M oisons Bank......................
Bank of Toronto...................
Banque Jacques-Cartier....

Mer. Bk of Halifax.............
Quebec Ban W*.......................

140 130

Union Bauk..........................
Bank of Commerce.............
North W. fond...................

104
132

• a • • •
1304

Moâitrcdl Cotfon Co............. 120
80

120

110
73

1M>
Can. Colored Cotton............
Dominion Cotton.................

V ESTES.

Pacifique Canadien, 75 à 70^.
Corn. Cable, 52 à 123J, 25 h 124, 25 k 

125, 100 k 124J, 25 à 124, 25 k 124, 25 à 
1241, 25 k 124.

Montreal Telegraph, 75 à 131, 25 k 
131è, 50 k 132,205 k 1324.

Richelieu et Ontario, 225 k 52, 5 à 53.
Montreal Street Rv, 160 k 160.
Moût real Gas Co, J 90 k 190, 25 k 189, 25 

à 188.
Banque do Montiénl, 25 k 215, 5 à 2154, 

28d 21(1.
Banque du Peuple, 31 k 1144-
Banque des Marchands, 18 k 150.
Montreal Cotton Co, 5 k 110J.
Can. Colored Cotton, 25 à 70, 10 k 74, 

65.Y25.

SERVICE ANNIVERSAIRE

Le service anniversaire do Damo Mario 
Cantin, épouso de sieur Anselme Lngoesé, 
aura lien k Sto Croix comté de Lotbiuière, 
lundi lo 7 du courant, à S h. a. m.

2 a—3fs

luimnluratnatioii du parc ù lagozoltne. Des table» 
de rafraîchissement* sont placés sous le 
grand kiosque au centre du parc. La fanfa­
re jouera toute la soirée.—3fs,

DÉCÈS

Mien AUD.—Mardi, 1er août 189.3, k l’âge 
de 25 ans et 10 mois, Dllc Maric-KIumina, 
tille du M. Fabien Michaud.

Gatineau.—Hier matin, k l’âge de 6 ans 
et 9 mois, Marie-Al vine-Lauretta, enfant 
bien aimée de L H. Gurncau, employé civil.

Dussault.—Ce matin, le 2 août, à l’âge 
do 1 mois, Marie Marguerite, enfant de T. 
Théophile Dussault, marchand • tailleur, 
No 125, rue St*01ivicr.

Rot il man,—Le 1er du courant, k l’âge 
de 7 moi», Lilly-Kva, enfant de sieur Ro­
bert F. Ruthmaa, 97, Côte d’Abndmm.

Le chemin de for de Qnébeo et 
du lac St^Jean émet des billets 
A prix réduits en faveur des per­
sonnes an nombro de cinq on

excursions an 
Raymond ou 

charmants lo 
long de co chemin de fer. Lo 
train port du Terminus, rue St- 
André, à 8 h. 30 a.m. et an retour 
arrive A 8. h. 45 pm. A la ville.

Mercredis, 5 juillet a* 13 sept.

Oardes le Uniment BUnard 
dans votre maison.

PIERRES A MOULANQE
ARRIVAGE CETTE SEMAINE ; .

2000 PIERRES DE GRAND CHOIX
Provenant des deux plus célèbres carrières de Francé 

] a plus belle importation jusqu’à ce jour
MO XJ LANGES

40 ANS D’EXPÉRIENCE
frem:er Prix, Pondras, Anglete.’ra, 1886

COMPAGNIE CHINIC
3 août—lm.

QUEBEC

ECOLE VETERINAIRE
DE QUEBEC

Lus h patronage da Conseil d’Agriealtare.
[Ecole officielle française.)

L’ouverture de» cours do TfiSoto Vétérinotre 
de Qnél-vj aura lieu MARDI, le 3 OCTOBRE 
jrroclvai 4 % 5 heures p.ra. Les cours commen­
ceront régulièrement lo 4 octobre, 4 8 hrs o.m.

Lu gouvernement met à la disposition do* 
1 cuuohjtvn*, dont les moyen» sont limité», 
QUINZE BOUB&BS qui donnout aux titu­
laires le droit de suivre tous les cours gratui­
tement* except* la dlstecüon. On poutobteuir 
ce» boursoM eu s’adressant au soussigné.

Outre les élèves inscrits régulièrement et 
qui suivent tous los cours dans le but d’obtenir 
lo diplôme. l’Eoolo en admettra un certain 
nombro qui désireraient no suivre qu’un ou 
quelque» cours.

P'Hir toute autre information, s'adresser à

4. À. COUTURE, D.M.V.,
DIRECTEUR,

40 rue Des Jardins.
13Jull~3m________________

demande"
N DEMANDS—UNE SERVANTE. S’a- 

_ dresser & C. P1TL, lied toy I-odge.
1er u—3 fs La Oiitardiéro.

O

ON DEMANDE un ooinpaKnon où un 
apprenti forgeron. Un qui aura servi 

plusieurs année» sera préféré.
^ . . S’adresser 4 J. OIGUÈRE.
26 jail—Is Rue Shaw, Lévis.

ON DEMANDE uno BONNE et servante 
Rentraio. S’adresser au No 5 rue Char­

levoix.
3 août—3f.

Institutrices demandées
On dom\ndo quoique» institutrices don 

unosachauL l'anglais, et le français, lieu 
gages.

D'adresser 4
C. B. MARCOTTE, 

fckro.-Tré*,
BtrKaym jnd Comté de Portncuf.

3 août—É9-

reRUMENTS de musique. Forte» do 
Rcs et Coffre» do sûreté (enfu) neufs et 
dooooondo main, Machines à condre. Vitrine» 

de louto» sortes, «C Doute» machine», k condi­
tions facile».

Agents demandés.
J. H. E. PLAMONDON,

3 juillet—j no 47 ruo Arago,

A VENDRE.-Unemarchandise sans cou- 
-tL cnrrcncü ati Canada, rapportant actuel­
lement $40 do bénéfice net par romaine, dont 
la vogno va sont cesse augmentant cl doublo 
la recette tous le» six mois. Marque do com­
merce enregistrée. Cilontélo de 400 épiciers. 
Lo tout A vendre, y compris lo roulant, pour 
SX50Û.—S'adresser 4 K. C.,1CI, avonao Duluth, 
Montréal.

Librairie Ste-Anne
Ü.A.LANGLAIS&FILS

Libraires-Papetiers 
An poste bien connn : 
MAISON blanchi:

123 Rue St-Joseph

Assortiment complet ds papeterie
SPECIALITE. - Objets do onlto : Osten­

soir», calices, ciboire», burette», «.‘bando­
liers candélabres, etc.

Unique agence pour les célébras 
cloches de la maison lïavard

LEU FABRIQUAS sauvent 30 p. c. en nous 
coudant Mars commandes pour ces di­

vers articles.
Chasubles, c ha pas. dalmaliqucs, anbos, 

drap» mortuaires, etc-, a LV p. c. molli» 
cher que par le pa**é.

Crèches de Noël, .
Statues déeorée3 ou non
VINS DE MESSE

ATTENDU SOUS PEU : Bréviaire» (nou­
velle édition canadienne), Mis-cls, Fonts 
Baptismaux. Bénitiers, Piscines, numéros 
pour hunes «l’église, etc.

Livres d’écolo, de comptabilité, Pape 
te ri o en tons genres, Encres, Fleurs funé­
raires, «lo.

MM. LAN O LAIS A FILS oui un plus beau 
stock qo« jamais «t Invitent tous le» ami» do 
Uincirnnt moison bien, connus J. A. LAN- 
OLA 1S k leur faire visite ou 4 so mettra en 
relations avec «ux par poste, télégraphe ou té­
léphone.
Célérité et satisfaction garan 

ties pour toutos commandos
J. A. LANCLAIS & FILS,

123 rae St-Joseph,
«divs- r ’

PIANOS, ORGUES ET MUSIP
arthurTavigne

Editeur ds Musique, Importateur
— x)-œ —

Certificat du Vatican
A

LE VIN DE MESSE
1 D’Augusto Do Muller
A obtenu la médaillé d’Or

A VExposition du Vatican, en 
novembre dernier.

------ooo—---

CHAQUE FUT PORTE l’EFFICIE DE SA 
SAINTETE LEON XIII ET LA MEDSLIE 
D’OR

------ ooo------
Les commitidos peuvent être remises 4 MM. 

N. üllardy. J. A. foa^Ulv X Fila, Forguea Se 
Wiseman, fi, Chuperou ot Turcotte, Frovosti 
Si Cio.

J. BAI LL ARGEON»
__________Importateur.

LK SKILEIDROIT D AHISKUEII Di LA VILLE !. 
-------- ooo--------

THEATRE ROYAL
Salle Jacques-Cartier
OUVERT TOUS LES SOIRS A IN HRS.

Matinée» : mardi, jkpdi et samedi 
-A. 2 BT- 30

3 4 ET 5 AOUT
MADEMOISELLE

LILLIAN TUCKER
— A S31» T ICR OB %A —

CompapiB d’actsura Ohs 0. Vanghù
Dans la grande Comctti* morale

Chassé de la maison
Prix populaires : 10, 20 ot 35 ots

13 lull

George M. Webster
& Co

MARCHANDS DE CHARBON
-----------------

— ÏAIPORTATKÜRS —

Ciment de Portland,
Tuyaux à Drainago 

Plâtre ds Paris,
Briques

95, 97-99me DALHOUSIE
QUEBEC

Téléphono 206
3 août 1893—

0. E. TA88HE8JAD
NOTAIRE!

---- 1
Argent à prêter sur hypothèque on autrfi

garantnss
Par grosse* on jjetùês sommes

No 119 RUE ST-limE, Basse-Ville
v î

PIANOS ET 0HGDES
Ti»* mrilfonrc» manufactura», vrudure d\

PRIX EXCESSIVEMENT M0DÎQE3
et k tormes do palonionfc très faciles.

Orgues de $50 à $550
Pianos de $200 & $600

Plano* it Orgues de aocondonmtn& louer 
•u A rendre * pris réduits

AF" Piano* et Orgues réparés et accordés. 
Satisfaction garantie.

Musique nouvelle reçue toutes les scraob
Ul*l d Europe et dos Ktato- Un U. an

NO55, KDE LA FABRIQUE

Téléphone 497.
24 juil—1 m ci A h

Pju>\ iNt’K de Qr^nsol A*ii|n o’in*nirimi*
District du Quéutsof C3LB SüPtRIEUftE
Attendu nue la succession, fe*i l’honorable 

John Kocho; on hou vivant do la paroUw 
do St-Co’omb do Sltlory, tuambro du Conseil 

Législatif de la IVorincs Uo Québec, est de­
venue tarante, imr nui ta do lu renonciation 
d’icnllc parse;» héritiers. Nous ordonnons quo 
par avU 4 être publié uno fob* «v» langue atv-
5Iûi e dans le papier uo.ivcllo* appelé le 

lornlng Chronicle, ot uuo foU on langue 
française dans lo papier nouvelles appold 

Y Electeur ou la cité du Q .otoo. les créancier» 
du dit fou honorable John Uocnosoioulappo- 
16* 4 i*o réunir devant noxs en nombre huiU- 
sant en notre bureau n i Pntnli do Justice d« 
Québec, msrdi lolmltlèms Jo ir d’a iût co*i- 
rant, h onre heures do l'nrant-mi-Jl, afin da 
donnor leur avU sur 11 nomination d'un cu­
rateur 4 la uuo suocutfrio'i wioantû*

Québec, lîr 
(Signé)

FiSKT. BAUROUG US Se CAMPDRLl
D. C. S.

GRANDE EXCURSION
—A LA—

Rivière du Loup ( eu bas )
5 août 1893

Via L'Intercolonial
Sons le patronage dn Clnb 

Richelieu •
----OOO ooo—

ALLER ET RETOUR $1.75
1ère Classe

oo— : —oo
Ceux qui désirent faire un beau voyage, M 

plut* délicieux do lasalsoo, respirer l’air 
et salin do la mer, doivent se hâter do retenir 
leur billet d’exoursion oetto semaine mémo.

Les arrangement* avoo 1* compagnie sont) 
les suivante : Déport de Lévis 4 il b. a. m.. 
2.30p.m., H Map. m.. par fais les traîne 
de f’interooloalal le s août et retour lo 
7 par le premier train du matin.

Billet* en vente 4 l'hûtel Souoy,. no l’^Wj 
chez Caron, libraire 4 Si-Sauveur et Lacroix* 
taboconlste 4 St-Sauveur,

25 Juillet—lûlne.

Maladies des Ten etdes Oreille

L E Dr L. JL jCsiMARO, Profe$$$ui 
k l’Uni vereiU LavoI de Québec trâiU 

spécialement etexoiusiveinent Joe Mâh* 
dies des Ye«K $fc dee Oreiltau

Heures de oonteltetion : 10 h. e. ^ 
à 4 ii. p. m*
^ M .r. IT-UIN

.MLlkiià


